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ES auteurs ont voulu respecter le programme et l'esprit du cours élémentaire : 
L ce livre se tient dans les limites exactes des instructions officielles et reste tou- 
jours simple et familier, évitant tout mot difficile, recherchant les détails concrets 
propres à éveiller l'intérêt. 

Ces détails sont d'abord présentés séparément dans les compositions en 
couleurs de H. Poirié, établies d'après des dociments géographiques. Un 
texte les accompagne, un même numéro désignant le dessin et le paragraphe 
correspondant, Dos photographies donnent ensuite une vue immédiate de la 
réalité. Cette méthode permet d'isoler les difficultés pour les étudier et de 
préparer ainsi l'enfant à comprendre la photographie, image complexe du réel. 

Des observations suivies, présentées dans la dernière partie dé l'ouvrage, 
conduisent par des exercices réguliers, échelonnés sur toute l'année, à la 
compréhension des notions difficiles : le jour et la nuit, les saisons et le climat. 

Les leçons sont variées : images commentées, récits illustrés, observations 
suivies. Ainsi elles s'adaptent à leur objet. Les textes en petit corps sont 
destinés au cours élémentaire 2° année. 
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OICI votre premier livre 
de géographie. Il vous apprendra surtout à re- 
garder autour de vous, à connaitre le monde qui 
vous entoure : la forêt où vous vous promenez le 
dimanche, la rivière où vous allez vous baigner, 
la montagne qui borne l'horizon. En les obser- 
vant vous penserez qu'ailleurs il y a d'autres 
montagnes, d'autres rivières qui leur ressemblent 
beaucoup. Vous penserez aussi que, loin de nous, 
il y a d'autres hommes qui travaillent, d'autres 
enfants qui vont à l'école et qui jouent ensemble. 
l en est qui vivent dans des pays froids, presque 
toujours couverts de neige, d'autres qui habitent 
des pays où il fait toute l'année plus chaud que 
l'été chez nous. Ce livre vous aidera à mieux 
connaître la terre et les hommes. La géographie, 
en effet, est un grand voyage ; c'est aussi le 
meilleur moyen de préparer les voyages dont 
vous rêvez. 
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@ LE SOLEIL SE LÈVE VERS L'EST - En octobre 
i faut s’éveiller tôt le matin pour voir le soleil 
se lever. Essayez de le faire. 


Le calendrier des postes vous dira à quelle heure le 
soleil se lève, Avant que le soleil apparaisse, peut-on 
deviner à la couleur du ciel de quel côté il va se lever ? 

fait-il clair avant que l'on voie le soleil ? 

Observez le soleil à son lever : pouvez-vous le 
regarder sans avoir mal aux yeux ? Fait-il chaud des 
le matin ? 


LE MOUVEMENT DU SOLEIL - Vous voyez 

le soleil apparaître vers l'Est, il monte 
dans le ciel et, avec lui, la lumière et la cha- 
leur se répandent sur la terre, 


Un jeudi où un dimanche 
où le ciel sera bien clair, 
suivez le mouvement du 
soleil, par exemple, en re- 
gardant toutes les heures 
où il est, en vous plaçant 
toujours au même endroit, 
Rendez-vous compte que le 
soleil tourne. Dans quel 
sens ? Mais en même temps 
qu'il tourne, il monte dans 
le ciel : à quelle heure vous 


a-t-il semblé le plus haut? Observez les ombres; 
de quel côté est l'ombre du matin? De quel côté 
l'ombre du soir ? À quel moment l'ombre est-elle la 
plus petite ? Observez votre ombre sur le chemin, 
matin, midi et soir : que remarquez-vous ? Regardez 
là photo : de quel côté vient la lumière du soleil? 


Le soleil monte dans le ciel, puis redes- 
cend et, le soir, il se couche vers l'Ouest. 


© EN RÉALITÉ C'EST LA TERRE QUI TOURNE 
La terre est une boule qui tourne autour du 
soleil (voir leçon sur les saisons). 


OQAU SUD LE SOLEIL EST PLUS CHAUD - 

Dans le square, au printemps et à l’automne, 
il fait bon s'asseoir sur 
les bancs qui regardent 
vers le Sud (on dit 
aussi le Midi). 


& L'EXPOSITION - A la 
fin de l'hiver, c'est 
au pied du mur exposé 
au Sud que le jardinier 
sème les premières 
graines et repique les 
premières plantes. 


De même, pour que 
le soleil entre le plus 
possible dans les clas- 
ses il faut que l'école 
ait des fenêtres tour- 
nées vers le Sud. 


Le Nord ne voit pas 
le soleil. Cherchez l'ex- 
position de chacune 
des pièces de votre maison. Que vaut-il mieux 
placer au Nord: la cuisine ou les chambres ? 
Pourquoi ? 


Il existe des rues où il fait très froid en 
hiver quand le vent souffle : comment sont-elles 
dirigées ? 


OLES QUATRE LETTRES DE LA GIROUETTE - 
E Est : le soleil se lève à l'Est. 

O Ouest : le soleil se couche à l'Ouest. 

5 Sud : la bonne exposition en plein soleil, 

N Nord : le côté qui ne voit pas le soleil. 


OLA ROSE DES VENTS - Il faut se rappeler 

ces quatre lettres de la girouette et savoir 
dire où se trouvent le Nord, l'Est, le Sud et 
l'Ouest. Placez vos bras étendus comme la 
barre Est-Ouest de la girouette : où se trouvent 
le Nord, le Sud? 


Regardez la girouette et 
dites de quel côté vient le 
vent. Sur la «rose des 
vents », comment s'appel- 
lent les directions qui sont 
entre le Nord et l'Est ? 
Entre l'Est et le Sud } 
Entre le Sud et l'Ouest ! 
Entre le Nord et l'Ouest ? 


Dessinez une rose des 
vents et marquez d'où 
vient le vent aujourd'hui. 


ORIENTONS-NOUS SUR LA CARTE - Sur 

les cartes, le Nord est toujours dans la 
même direction, vers le haut de la carte, les 
autres points E, 5, O, sont placés comme ceux 
de la rose des venis et faciles à retrouver, 


Sur la carte de France, on a dessiné des lignes qui 
indiquent la direction N. S. et aussi d'autres lignes 
qui sont E. O. En vous servant de ces indications, dites 
où se trouvent pour un Parisien : Strasbourg, Rennes, 
Lille, Perpignan ? 


le que vous devek bien datroi 
_ Le soleil se lève vers l'Est et se couche 
vers l'Ouest; le Sud est une bonne exposition 
au soleil, le Nord est mal exposé. =. 
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OC" CREUSE UN PUITS - M. Dupont a fait 
construire une maison à l'entrée du bois. 
Mais il est loin du village et il n'a pas d'eau : 
il va faire creuser un puits. « Ce sera cher, 
lui dit-on, parce qu'ici il faut creuser très 
profond pour trouver de l'eau. » 


Les ouvriers arrivent et commencent le 
travail. Tout d'abord, c'est facile : on retire de 
la terre comme celle qu'on bêche dans le 
jardin. C'est ce qu'on appelle de la terre 
végétale, celle où l'on peut faire pousser 
des fleurs et des légumes. 


Observez de la terre végétale : sa couleur, sa 
finesse, Arrachez une petite motte d'herbe, regardez 
les racines fines comme des cheveux. Comprenez-vous 
pourquoi la terre végétale doit être fine, bien divisée ? 
Renseignez-vous : que met-on, dans la terre végétale, 
en bêchant, pour la rendre plus fertile ? Quand une 
rs vient d'être béchée, elle est plus haute, pour- 
quoi 


@0N ATTEINT LA PIERRE - Bientôt, la terre 
végétale est enlevée. On ne voit presque 


plus les jambes du terrassier qui est descendu 
dans le trou. Il commence à retirer des cail- 
loux, puis de grosses pierres calcaires qu’il 
arrache avec une barre et continue à remon- 
ter pendant plusieurs jours. 


h LA CARRIÈRE - Quand il pleut, l'eau pénètre 

dans la terre végétale, passe ensuite entre 
les pierres et continue à descendre. Regardez 
le dessin: vous comprendrez comment l'eau 
passe. Le puits doit traverser toute l'épaisseur 
des pierres calcaires. C'est avec de semblables 
pierres que l’on a construit la maison de Mon- 
sieur Dupont. 


Renseignez-vous : Quel nom donne-t-on aux pierres 
de la carrière de votre village ? Sont-elles dures ou 
tendres ? Sont-elles placées en couches comme sur 
le dessin ou en bloc ? Laissent-elles couler l'eau ? Avec 
quelles pierres a-t-on construit l'école, la mairie, 
l'église ? 


Pendant plusieurs jours, le terrassier remonte 


terre 
végetal 


Dre 
sable 
argile 


de grosses pierres calcaires qu'il arrache 
avec peine. 


@TOUJOURS PLUS PROFOND - Sous les ro- 

ches, du sable apparait. Comme les ou- 
vriers sont heureux d'avoir traversé l'épais- 
seur de calcaire : maintenant, c'est bien facile 
de creuser dans le sable! 


Dans un entonnoir de verre, tassez du sable et 
Versez de l'eau : écrivez ce qui se passe. Les ou- 
vriers vont-ils être obligés de creuser jusqu'au fond 
de la couche de sable avant de trouver de l'eau ? 

Videz l'entonnoir, placez, au fond, de la terre glaise 
(ou argile), puis du sable, Mettez par-dessus encore, 
des morceaux de pierre calcaire (de la craie, par 
exemple) et enfin un peu de terre végétale. Versez 
de l'eau colorée, Observez, Pouvez-vous deviner à 
quel moment on arrêtera de creuser le puits ? 


Q LE PUITS TERMINÉ - Enfin on trouve l'eau. 
Elle s’est accumulée sur la couche d'argile 
qu'elle n'a pu traverser. C'est également sur 


Un paysage calcaire : Les Baux, 


REE 


Du 


| 


un lit d'argile que coule la rivière au milieu 
des prairies humides. 


Le puits est terminé, mais il a fallu creuser 
très profond. 


O0 DIFFÉRENTES SORTES DE TERRAINS, 

Regardez le dessin. Il représente les diffé- 
rentes couches de terrain (calcaire, sable- 
argile), que l'on a rencontrées en creusant 
le sol. 


Il existe d'autres roches que le calcaire, d'autres 
terrains que le sable et l'argile. Essayez de savoir avec 
quoi on fait les pavés et les bordures de trottoir, 
comment s'appelle la pierre qui, bien polie, donne les 
monuments du cimetière, 


le que vous dever Gien saouit 


L'eau traverse les terrains formés par des 
couches de sable et de calcaire, mais elle 
est arrêtée par l'argile. 


Un paysage marécageux : Les Landes, 


> Asset s Jz 
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OLA SOURCE - IE RUISSEAU - Du fond d'un 


trou, un mince filet d'eau claire et fraiche 
sort de terre ; c'est une source. 

D'autres filets d'eau, sortis d'autres sources, 
suivent les pentes et se réunissent plus bas : 
ils forment un petit ruisseau qui court parmi 
les herbes. 


LA RIVIÈRE - Les pe- 

tits ruisseaux finissent 
par former une rivière 
en réunissant leurs 
eaux, La rivière coule 
entre ses rives dans la 
vallée. La prairie occu- 
pe le fond plat de la 
vallée, les bois recou- 
vrent les pentes. 


O:' RIVE - La rivière a deux rives : placez-vous 

dans le sens du courant indiqué par une flèche : la 
rive droite est du côté de votre main droite, la rive 
gauche du côté de vatre main gauche. Copiez le des- 
sin À et indiquez les deux rives pour chaque cours 
d'eau; puis le dessin B, et placez une flèche pour 
montrer le sens du courant, 


QLE FLEUVE - L'eau des ruisseaux et des 
rivières descend les pentes en suivant les 
vallées et finit par arriver à la mer. On appelle 
fleuve le cours d'eau qui se jette dans la mer, 
Le Rhône est un fleuve rapide. Ici il approche 
de la mer Méditerranée, sa vallée est large 


D'après le dessin et la carte ci-dessous, dites sur 
quelle rive du Rhône on à bâti Avignon. 


PLAN 


VUE D'AVION 


Ÿ + "uo FLEUR | 
L'ESTUAIRE 


EL" 


ES 


pièñe - Le flouve — 


OL'ESTUAIRE - Les fleuves se jettent dans la 


mer par un estuaire ou par un delta. La Seine 
arrive dans la Manche par un très large es- 
tuaire, Quand on est à Honfleur d'un côté de 
l'estuaire, le port du Havre, qu'on voit en 
face, parait tout petit. 


LE DELTA - Avant 

d'arriver à la mer Me- 
diterranée le Rhône se 
partage en deux bras, 
Entre les deux bras 
c'est le delta, en partie 
occupé par un grand 
étang. Les boues ap- 
portées par le fleuve 
s'étalent dans le delta 
qui avance un peu chaque année, dans la mer. 


QLE CONFLUENT - Ici, la rivière reçoit un 

affluent : c'est un gros ruisseau qui lui 
apporte son eau. L'endroit où deux cours 
d'eau mêlent leurs eaux s'appelle un confluent. 


Calquez la carte de la Seine et de ses affluents. 
Entourez d'un petit cercle la source de chaque rivière, 
d'un cercle plus grand la source de la Seine. Marquez 
une croix à chaque confluent, Ecrivez à l'endroit 
convenable : rive droite, rive gauche, estuaire (pour 
là Seine). 


Copiez le nom des affluents de la rive droite de la 
Seine. 


Î | 1 æ, @ 


| re 
RL 


LA SEINE ET 
SES AFFLUENTS 


La Meuse à Monthermé. 


OBSERVEZ LA PHOTO. S'agit-il d'un fleuve im- 
portant ? À quoi le devinez-vous ? Quel adjectif con- 
vient à la rive droite ? et à la rive pauche ? 


= 
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ON PIC - Regardez cette montagne des 

Alpes : croyez-vous qu'il serait facile de 
l'escalader? Elle s'élève à près de 4.500 
mètres : son sommet est pointu, les versants 
sont raides. 


Q!E MASSIF - I] est rare de trouver une 

haute montagne qui se détache ainsi, avec 
un pic aussi pointu pour sommet. Souvent 
c'est tout un massif de montagnes que l'on 
aperçoit au loin sur le ciel, quand le temps 
est clair. 


LA CHAINE - Dans les Alpes, les massifs 

se suivent sur des centaines de kilomètres : 
ils forment une longue chaine de montagnes. 
La chaine se compose de massifs découpés 
par des vallées profondes. Cette longue 
ligne de montagnes, représentée sur le dessin 
n° 3 est une partie de la chaîne des Alpes vue 
de loin. Les sommets couverts de neige bril- 
lent au soleil. 


OZES AIGUILLES - Quand 

on les voit de près les 
sommets ressemblent par- 
fois à des aiguilles, telle- 
ment les rochers déchique- 
tés sont pointus. 


QE SOMMETS USÉS (bal- 
lons), Mais le vent, là 


6a 


# 


da montagne 


pluie, l’eau qui coule, la gelée usent les 
sommets, et les montagnes très, très vieilles 
sont tellement usées qu'elles sont tout arron- 
dies. Sur ce sommet des Vosges, on à cons- 
truit un hôtel jusqu'où montent les autos. 
Cela ne ressemble guère au pic du n° 1. 


OLES VALLÉES - LES COLS - On peut cepen- 
dant traverser même les chaînes de mon- 

tagnes jeunes (dessin n° 3) grâce aux vallées 

profondes qui séparent les massifs. 

Parfois la montagne apparait comme une 
muraille (6 a), parfois une sorte de couloir 
permet de passer d'un versant à l’autre (6b). 
Ce passage s'appelle un col. Ouelquefois, 
le col est très haut et, pour l'atteindre, on 
construit des routes en lacets (6 c). Le che- 
min de fer traverse la montagne dans un tun- 
nel (6 d). 


Exercez-vous à représenter un col dans le bac à 
sable ou en modelage, Expliquez le chemin qu'on suit 
pour aller de À en B. 


Q!5 VOLCANS - I sort 

parfois de terre, par une 
cheminée appelée cratère, 
des roches fondues appe- 
lées laves : c'est un volcan. 
Une partie de ces laves se 
refroidit et s'entasse autour 
du cratère. Cette butte de 
laves est quelquefois très 


haute, les roches fondues qui ont coulé au 
loin forment un plateau en se refroidissant. 

Les volcans d'Auvergne, en France, sont 
éteints depuis longtemps, mais on reconnait 
encore bien leurs cratères et les anciennes 
coulées de laves. 


OBSERVEZ LA PHOTO. Montagne Jeune ou 
vieille ? Quel nom donnez-vous au sommet? (pic, 
ballon, etc.). 


« 
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= (6 que vous dever bien éavoit, 
T7 ren omr 
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u massif du Mont-Blanc. 
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7 Xa vallé - Lo tovent - Le glacier 


OLA VALLÉE - Regardez la montagne; suivez 

du doigt la pente du versant, Vous arrivez 
dans le fond de la vallée. Une route y passe. 
Des maisons y sont bâties. Il y coule un cours 
d'eau : c'est lui qui a creusé dans la montagne 
ce couloir qu'on appelle une vallée. 


@LE TORRENT - On appelle ce cours d'eau 

un torrent. Il est souvent rapide. Il court 
en bondissant sur les rochers de cascade en 
cascade, Il a usé la montagne. Il a arraché 
des blocs de rochers et des cailloux qui 
encombrent son lit Quelquefois ce torrent 
grossit très vite et déborde dangereusement. 
Les montagnards le savent bien. Ils craignent 
les torrents. C'est pourquoi ils construisent 
souvent leurs maisons sur les pentes que les 
torrents ne peuvent pas atteindre. 


O2 DIFFÉRENTES FORMES DE VALLÉES - 

Les vallées ont des formes bien différentes 
comme le montrent les dessins A.B.C.D. La 
première (dessin À) est taillée comme un V 
et le lit du cours d'eau occupe tout le fond; 
la deuxième (dessin B) est large avec un fond 


plat et cultivé : il y pousse des arbres, on y 
voit des fermes, des maisons; la troisième 
(dessin C) ressemble à un trait de scie dans 
le plateau. Quelle différence avec la vallée de 
plaine (dessin D) où le fleuve serpente len- 
tement ! 


O LE GLACIER - Dans les hautes montagnes 
il fait très froid. Il tombe de la neige au 
lieu de pluie. Cette neige se tasse et forme 
une masse de glace qui glisse le long de la 
vallée, Elle coule lentement entre les deux 
versants raides, usant les pentes, rabotant 


La mer de glace. 


le fon, entrainant de gros blocs de rochers 
et de cailloux. C'est ce qu'on appelle un 
glacier. 


Regardez les 2 photos de glaciers : croyez-vous 
qu'il sait facile de traverser le glacier ? Observez 
les versants raides de la montagne, les rangées de 
blocs, de cailloux de chaque côté du glacier. é le gla- 
cier fandait tout entier, il resterait alors un torrent 
dans la vallée. 


le que vous dever lien bavvis 


La val vallée | est CERTES CS sn la montagne par 
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Ja plaine - Le platrau 


O' PAYS DEVIENT PLAT - Au pied de la 

montagne le cours d’eau ralentit sa course. 
Le pays qu'il va traverser maintenant est une 
grande étendue plate qu'on appelle une 
plaine. Le sol de cette plaine est formé de tout 
ce que le cours d’eau a déposé de chaque 
côté de ses rives : pierres, terre, sable arra- 
chés à la montagne d'où il descend. 


UNE GRANDE PLAINE - Dans la plaine que 

vous voyez ici, le sol, facile à cultiver, est 
couvert par la moisson qui vient de mürir. Au 
loin, vers la ligne de l'horizon, apparait le 
village, serré autour du clocher. La route y 
conduit tout droit. En France, beaucoup de 
plaines sont fertiles. 


Les plaines ne sont pas toujours plates 
comme le dessus d'une table. On y rencontre 
parfois de petites hauteurs. Mais l'horizon est 
toujours limité par une ligne droite et l'on 
aperçoit un grand morceau de ciel. Les vallées 
sont peu profondes. 


LE FLEUVE DANS LA PLAINE - Voici une 

autre plaine. Un fleuve y coule lentement 
en faisant de nombreux détours avant de se 
jeter dans la mer. 


OLE PLATEAU - Imaginez maintenant que 
nous partions du bord de la rivière repré- 
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sentée ici et que nous suivions le sentier qui 
grimpe le long du versant. Après une marche 
longue et pénible, nous voici arrivés sur le 
plateau. 

Un plateau est une étendue à peu près plate 
qu'on atteint en s'élevant au-dessus d’une 
vallée creusée par un cours d'eau. Les pla- 
teaux sont souvent secs, caillouteux et pauvres, 
ou bien couverts de forêts. 


@ LA COTE - Le versant du plateau s'appelle 

une côte, Quand la côte est bien exposée 
et que le terrain convient, elle est souvent 
recouverte de vignes. 


La butte de Vézelay. 


O4 BUTTE - Parfois il reste une butte en 
avant du plateau. 


Dans le fond de la vallée s'étalent les prai- 
ries humides et fraiches où l'herbe pousse 
en abondance. 


LES COLLINES - Ici le pays n'est pas plat 

comme dans une plaine ou sur un plateau. 
Cependant, nous ne sommes pas dans la 
montagne. Toutes ces hauteurs peu impor- 
tantes qui dessinent des lignes arrondies 
s'appellent des collines. 


né EE vou 1 devek den de dau = 
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@ LA PLAGE - Sur le sable fin de la plage, les 

hommes et les femmes se reposent et se 
dorent au soleil. Beaucoup s'abritent sous des 
parasols. Comme les baigneurs sont nom- 
breux dans l'eau tiède de la mer! Il fait bon 
nager par un beau temps calme. 


LA MER - La mer n’est pas toujours tran- 

quille comme on la voit généralement pen- 
dant les vacances, à la belle saison. Parfois, le 
vent soulève de grosses vagues qui se brisent 
sur le rivage, se lancent sur les rochers ou 
frappent les digues avec violence. Les bateaux 
sont alors secoués et dansent comme une 
coquille de noix dans le 
courant rapide d’un ruis- 
seau, 


© LA MER EST IMMENSE 

Quand on la regarde, 
on voit de l'eau partout 
devant soi, jusqu'à l'hori- 
zon, Et, pourtant, du ri- 
vage, on n'aperçoit qu'un 
tout petit morceau de mer. 


Quand on va de France en Amérique, sur un 
gros bateau rapide, pendant cinq jours, on n’a 
autour de soi que de l'eau, toujours de l'eau. 
Cette immense étendue d'eau qu'on traverse 
s'appelle l'Océan Atlantique. Et ce n'est pas 
le plus grand océan. Sur notre terre c'est 
l'eau qui tient le plus de place : regardez sur 
le dessin l'importance de la couleur bleue, 
qui représente là mer et les océans. 


Les océans sont profonds : imaginez un câble 
d'acier assez long pour atteindre les endroits 
les pius profonds des océans. Si l'on posait 
ce cäble le long d'une route, vous pourriez 
marcher pendant trois heures en le suivant. 


Q CE ou: vir pans 14 Ô 

MER - Dans les océans 
vivent de nombreux ani- 
maux. Certains sont si pe- 
tits qu'on les voit à peine- 
D'autres sont les plus gros 
animaux que l'on con- 
naisse. La baleine, qui vit 
dans les mers froides est 
longue comme deux ou 
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trois fois votre classe, 
Parfois elle pèse aussi 
lourd que dix gros ca- 
mions chargés à plein. 


@LEAU DE MER EST 

SALEE - L'eau de 
mer est salée, plus sa- 
lée que votre potage : il faudrait une bonne 
cuillerée à soupe de sel dans un litre d'eau 
pour obtenir une eau salée comme celle de la 
mer. On fait évaporer l'eau de mer dans des 
bassins peu profonds, le sel reste sur le fond 
du bassin. 


O0! MARÉE BASSE - Regardez les rochers 
qui apparaissent, le port qui s'est vidé, les 
bateaux qui reposent sur le sable ; la mer 
s'est retirée : c’est la marée basse. 


O1 MARÉE HAUTE - La mer remonte en- 
suite pendant six heures et vient baigner la 
côte, Le sable est recouvert, le port est plein 


d'eau, les bateaux flot- 
tent, les rochers sont 
en partie cachés : c'est 
la marée haute. Puis, 
pendant six heures en- 
core, la mer redes- 
cend. Elle découvre à 
nouveau je sable et les 
rochers. Elle remonte et baisse ainsi régu- 
lièrement, tous les jours et toutes les nuits. 


au que vous devek bin doute 
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@ LA COTE ROCHEUSE - Les vagues usent 

la côte, découpent les blocs de rochers. 
Ici, on dit que la côte est rocheuse et décou- 
pée. La montagne vient se terminer dans ja 
mer. Remarquez les pointes qui s'avancent, 
et qu'on appelle des caps. 


OLA FALAISE - Le dessin représente une 

falaise. La mer démolit peu à peu le plateau 
qui recule : regardez comme il est taillé à pic. 
Les roches vous paraissent toutes blanches : 
c'est de la craie, qui s'use facilement. 


© LA DUNE - Ici, c'est une plaine qui vient 

se terminer à la mer. Le sable, apporté par 
les vagues et poussé par le vent, forme de 
grosses buttes, qu'on appelle des dunes. Il 
est difficile de marcher dans le sable fin des 
dunes. Heureusement, il y pousse des herbes 
dont les racines maintiennent le sable. 


O UNE ILE - En avant des côtes, au milieu de 

la mer, on trouve parfois des terres; l'eau 
entoure ces terres de tous les côtés, on ne 
peut y aller qu'en bateau. C'est une île. Aper- 
cevez-vous les maisons et les bateaux des 
pêcheurs qui habitent l'ile? 


[5] LA PRESQU'ILE - Cette langue de terre 
qui avance dans la mer n'est pas une ile, 


elle tient à la terre et on peut aller à pied 
jusqu'au bout. On dit que c’est une pres- 
qu'île. La terre se termine dans la mer par 
une pointe qu'on appelle un cap. Sur ce cap 
on a construit un phare. La nuit il est allumé 
et les pêcheurs le reconnaissent de loin. 


Suivez du doigt le dessin de la côte en par- 
tant de la gauche, contournez toute la pres- 
qu'ile en passant par le cap, vous rencontrez 
les jetées du port: ce sont des murs de pierre 
construits pour briser les vagues; dans le port, 
les bateaux sont à l'abri. Après le port, en 
suivant toujours la côte, votre doigt dessine 
une courbe : c'est une baie. Au fond de la 
baie, l'espace recouvert de sable apporté 
par la mer est une plage. 


Parfois la côte décrit une très grande cour- 
be : ce creux s'appelle un golfe. Le golfe est 
une très grande baie. 


O exercez-vous. 


Calquez la gravure représentant la côte bretonne à 
Saint-Briac, Sur le dessin obtenu, écrivez bale ou 
cap lorsque vous reconnaissez une baie ou un cap. 
Suivez du doigt la côte depuis À jusqu'à B : comment 
appelez-vous la partie de terre qui s'avance dans la 
mer ? Que voyez-vous en pleine mer, en haut à gauche ? 


Regardez la côte de la mer Méditerranée : relevez 


le nom d'un golfe, Suivez ce golfe du doigt depuis le 
cap Cerbère jusqu'au delta du Rhône : pour faire ce 
chemin en bateau, il faudrait une grande journée, 


La côte à Saint-Briac. 
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À : ce que l'on voit 
de l'avion. - B : photo 
prise par le passager. 


LA POINTE DU ROC 
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des cartes 


Sur le dessin qui représente la Pointe du 

Roc à Granville, vous reconnaissez un cap 
qui s'avance dans la mer. En partant de la 
droite, vous voyez : 


les maisons de la vieille ville, toutes ser- 
rées les unes contre les autres, l'église avec 
son clocher, les grands bâtiments des casernes 
et, vers la pointe, le phare qui signale le cap 
aux bateaux qui rentrent la nuit; en avant 
s'ouvre le port entre deux jetées construites 
en pierre. 


QUn avion passe au-dessus de la Pointe du 

Roc : le passager qui a pris la photo ne 
voit pas de la même façon le paysage que 
vous venez d'examiner. Cependant vous pou- 
vez reconnaître : les maisons serrées de la 
vieille ville, l'église bien détachée sur une 
place, les casernes et, tout au bout, le phare. 
Le port est bien changé : on voit les bassins 


la vieille ville 


les casernes 


tKilomètre 
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alors que sur le dessin précédent on n'aper- 
cevait que les jetées. 


Voici maintenant une carte : vous recon- 

näissez la Pointe du Roc, le port avec ses 
jetées. Mais au lieu de photographier maisons 
et casernes, on a seulement dessiné leur place 
dans la ville. 


L'avion monte maintenant plus haut dans le 

ciel; si l'on prenait une nouvelle photo, 
on verrait un plus grand morceau de pays; 
on reconnaitrait encore la presqu'ile du Roc, 
le port et ses jetées ; mais les maisons se 
distingueraient difficilement les unes des 
autres, les champs ne seraient plus que de 
tout petits rectangles. 

La carte qui représente tout ce que 1 ou 
verrait sur cette photo ne peut plus montrer 
les détails : on dit que les deux cartes 3 et 4 
ne sont pas à la même échelle. 


GRANVILLE 


les casernes «sé 
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La carte de France 


PRÉSENTATION DE LA FRANCE. La grande 
carte en couleurs que vous voyez sur la page 
de drcite représente la France. 

C'est un pays de plaines et de montagnes, 
bordé par plusieurs mers, traversé par des 
fleuves aux nombreux affluents. 

De Dunkerque à la frontière d'Espagne, la 
France mesure mille kilomètres. C'est la dis- 
tance que les avions rapides parcourent en 
une heure ; c'est le chemin qu'un train express 
fait dans une grande journée. Paris la capitale 
de la France est bien placée : de n'importe 
quelle ville on peut y arriver dans la journée. 

Expliquons maintenant les couleurs de la 
carte : elles ne sont pas mises pour faire 
« plus beau », elles donnent des renseigne- 
ments utiles : 

Le bleu, c'est la mer; vous savez que la 
mer est une grande étendue d'eau, grise ou 
verte, mais souvent bleue, surtout quand le 
ciel est clair. [l est donc facile de se rappeler 
que l'on représente la mer en bleu. Et la 
ligne qui limite la couleur bleue de la mer, 
c'est la côte. 

Cherchez sur la carte, au Nord, la ville de 
Dunkerque ; suivez du doigt la côte de la 
mer du Nord, puis de la Manche ; remarquez 
les caps, les baies. En continuant à suivre la 
côte, quel océan voyez-vous? Quels sont les 
deux fleuves qui se jettent dans cet océan? 
Ont-ils un estuaire ou un delta? Quelle mer 
trouvez-vous encore ? 

Relevez le nom des autres fleuves de 
France! Cherchez leur source. Lisez le nom 
des affluents de la rive droite de la Seine, puis 
de la rive gauche. 

Le vert représente les plaines et les pla- 
teaux. 

Les couleurs orangé et rouge foncé indi- 
quent les montagnes : la couleur la plus 
foncée pour les montagnes les plus hautes, la 
couleur plus claire pour les montagnes moins 
élevées. 

Où se trouvent les plaines? Où voit-on des 
montagnes? Essayez de placer votre règle 
sur la carte pour couper à peu près la France 
en deux parties; plaines d'un côté, mon- 


tagnes de l'autre. Relevez le nom des hautes 
montagnes. 

Les villes n'ont pas pu être dessinées, 
l'échelle de la carte est trop petite : regardez 
le trait qui représente 100 km., cela ne fait 
pas une grande ligne. Le port de Granville, 
les routes et les champs qu'on voyait sur les 
photos de la leçon précédente, ne tiendraient 
pas beaucoup de place sur la carte de France ; 
aussi on à indiqué les villes par un petit cercle 
qui marque l'endroit où elles se trouvent et 
on écrit leur nom à côté, 

Relevez le nom des villes qui sont au bord 
de la mer, le nom des villes qu’un grand 
fleuve traverse. Cherchez le Rhône et suivez- 
le : voyez-vous une ville à un confluent? 

La France est séparée des pays voisins par 
des frontières. Sur la carte, on a indiqué 
lès frontières par une ligne faite de petits 
traits. Sur le terrain la frontière est marquée 
par des poteaux, des postes de douaniers où 
l'on contrôle les papiers des voyageurs et les 
marchandises. 

Les montagnes des Pyrénées forment une 
frontière : avec quel pays? Quelles mon- 
tagnes trouvez-vous entre la France et l'Italie? 
Le Rhin est une frontière : entre quels pays? 
Regardez la frontière entre France et Bel- 
gique,: traverse-t-elle des montagnes ? des 
plaines? Comme il n'y a aucun obstacle sur 
le terrain qui sépare les deux pays, on dit 
que la frontière est artificielle. 

Enfin, vous voyez sur la carte des lignes 
noires qui font un quadrillage : les unes sont 
dirigées Nord-Sud, les autres Ouest-Est. Le 
Nord est en haut, le Sud en bas, l'Ouest à 
gauche, et l'Est à droite. 


le que vous deveh ben davañ = 


Les cartes indiquent, par leurs couleurs, 
les mers, les plaines et les montagnes. Un 
petit cercle marque la place des villes. La 
direction du Nord est celle du haut de la 
carte, le Sud est vers le bas, dt Ouest à à gauche 
et l'Est à droite. 
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"Cé trait représente 100lkilômetnes 
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Toute l'année le cultivateur travaille. Voici 
les occupations principales d'un paysan de 
l'Est de la France qui, avec sa famille, cultive 
ses terres et élève quelques bêtes, 


Q EN AUTOMNE - Le gros travail c'est l'arra- 
chage des pommes de terre. À la même 
saison, il faut aussi labourer le sol pour semer 
le blé d'hiver, qui lève avant les premières 
gelées. Pendant des journées on voit la char- 
rue, tirée par deux où même trois chevaux, 
tracer des sillons. Ensuite, on herse, puis on 
seme le grain qui germera bientôt. 


4 EN HIVER - Le bétail ne quitte pas l'écurie 

ét les soins qu'on lui donne sont plus nom- 
breux qu'à l’époque où il reste dans les 
pâturages. Quand il gèle, les hommes partent 
au bois pour la journée, afin qu'on ne manque 
pas de fagots ni de branches à brûler dans la 
grande cheminée. Il faut aussi transporter 
dans les champs des tombereaux de fumier. 
En hiver, les journées sont courtes et, après 


Le cuflinatent st Je Hvanail des champs 
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la veillée du soir, il reste du temps pour une 
longue nuit de sommeil. 


AU PRINTEMPS - On laboure et on sème 

à nouveau, Mais c'est l'avoine et l'orge 
qu'on sème en mars et en avril. Au printemps 
il faut également planter les pommes de terre, 
soigner les arbres du verger, préparer le 
jardin à légumes. 
O0 EN ÉTÉ - Les journées sont longues et péni- 

bles pour le cultivateur. Les deux plus 
importants travaux sont la fenaison et la mois- 
son. Pendant plusieurs semaines, il faut se 
lever très tôt, soigner les bêtes et partir cou- 
per l'herbe dans la prairie. Dans la journée, 
on retourne l'herbe, puis on la rentre quand 
elle est bien sèche. À peine le dernier chariot 
de foin a-t-il été déchargé, qu'il faut sortir 
la moissonneuse-lieuse. Attelée de trois che- 
vaux, elle avance régulièrement, abattant de 
ses grands bras les épis et laissant tomber sur 
le chaume, une à une, les qerbes serrées par 
des liens. Un homme suit à pied, détourne 
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les gerbes afin que les chevaux ne les pié- 
tinent pas, et les entasse pour qu'elles sèchent. 


0 AUTREFOS - Dans les temps anciens pour 
séparer le grain de la paille, on battait le 
blé au fléau, sur le sol (ou le plancher) 
de là grange. 


0 AUJOURD'HUI - La batteuse fait le même 
travail beaucoup plus vite. 


(2 LES MACHINES AGRICOLES : Le cultivateur 

dont vous venez de lire l'histoire élève du 
bétail et pratique plusieurs sortes de cultures. 
Chacune de ces cultures n'occupe pas une très 
grande surface. Mais il existe de riches plaines 
où l'on cultive le blé ou la betterave, par 
exemple, sur d'immenses étendues. Dans ces 
régions on emploie de plus en plus des ma- 
chines agricoles perfectionnées, comme cette 
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moissonneuse-batteuse qui coupe et bat le blé 
dans le champ même. Souvent ces machines 
sont tirées par des tracteurs. 


Aujourd'hui l'usage des machines agricoles 
s'est répandu dans la plupart des fermes. 
Mais il y a encore des endroits où l'on coupe 
le foin et le blé à la faux. 


Dans des catalogues ou des revues agricoles, découpez 
des modèles de machines agricoles. 

Comment marchent les baîteuses du pays ? {moteur 
à essence, moteur électrique, grosse batteuse), 


le que vous dever bien énoui 


À côté de la grande culture qui emploie 
tracteurs et machines, il existe encore en 
France des régions où le cultivateur et sa 
famille récoltent sur des champs de faible 
étendue des produits variés, 
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Regardez les étiquettes des boîtes de fromage : 
que voyez-vous Î 

Renseignez-vous : d'où vient le beurre que votre 
maman achète ? 


À la campagne, cherchez comment on ramasse le 
lait, où «| va ? 

En ville, cherchez à savoir d'ou vient le fait qu'on 
achète ? 

Où se trouvent les abattoirs? À quel endroit ? 


QUN PATURAGE DE L'OUEST - Les pâtu- 

rages couvrent toute la campagne, il n'y a 
pas de champs cultivés, on ne voit que de 
l'herbe. 1 pleut souvent, l'herbe pousse vite. 
En hiver, il fait très doux et les bêtes peuvent 
rester dans les prés. Re- 
gardez le dessin: la 
pièce d'herbage est en- 
tourée d’un talus de terre 
sur lequel on a planté des 
arbres. Detempsentemps, 
on coupe toutes les bran- 
ches pour faire du feu. 

Dans la pièce, les vaches 
broutent tranquillement. 
Comme le sol est humide, 
il est facile d’avoir de l'eau 
dans chaque pièce pour 
faire boire le bétail. 


@ LA FERMIÈRE - Voyez la fermière qui sort 

du clos, elle vient de traire les vaches et 
elle rentre à la ferme, portant deux seaux de 
lait crémeux. 


Il faut 2 litres de crème pour faire | kg de beurre, 
il faut 10 litres de lait pour obtenir | litre de crème. 
Une vache normande donne 3.000 litres de lait par 
an. Savez-vous compter combien de beurre on peut 
faire avec tout ce lait? Et combien on le vendrait ? 
{Renseignez-vous sur le prix du kg. de beurre), 


Ô BEURRE ET FROMAGE - Dans les fermes de 

là région d'Isigny, en Normandie, les pay- 
sannes font le beurre à la ferme et vont le 
vendre chaque semaine au marché. Par en- 
droits, des laiteries mieux outillées que les 
fermes, font un beurre qui 
se garde mieux et se vend 
plus cher. Ailleurs, dans 
le Jura, il existe des fro- 
mageries où l’on fait de 
gros fromages : les froma- 
ges de gruyère. 


QLA FENAISON - Par- 
tout où l'hiver es:rude, 
on rentre les bêtes pen- 
dant la mauvaise saison. Il @ 
faut emmagasiner une 
grosse quantité de foin. 


Une fromagerie du Jura, 


Aussi, durant l'été, la fenaison occupe-t-elle 
un bon mois de travail, avec de longues jour- 
nées pénibles. 


@ ALPAGES - Dans les Alpes et dans d'autres 
régions montagneuses, les bêtes passent 

tout l'été, avec leurs gardiens, dans les hauts 

pâturages de la montagne, loin du village. 


O!E BÉTAIL - Mais, si l'on élève des vaches 
pour avoir du lait, du beurre ou des fro- 


mages, il y a aussi des régions où l'on élève 
des bœufs ; on les engraisse pour les vendre 
aux bouchers. Pour tout ce gros bétail, vaches 
et bœufs, il faut de bonnes prairies, avec de 
l'herbe abondante. 


Sur les plateaux secs, où pousse une herbe 
courte, ou dans les plaines du Nord, on voit 
souvent des troupeaux de moutons. On les 
élève pour la boucherie et pour leur laine. 


le que vous deveh bien savait 


Dans les régions humides où l'herbe est 
abondante, on élève des vaches et des bœufs ; 
sur les plateaux secs ou dans les plaines du 
Nord, on élève des moutons. 


Bœufs du Charolais. 


28 


13° LEÇON 


0’ VIGNE - La vigne ne pousse pas n'im- 

porte où : il lui faut de la chaleur, du soleil, 
béaucoup de soleil. Elle aime les plaines 
chaudes des pays qui entourent la mer Méditer- 
ranée ou les pentes bien exposées, un peu plus 
au Nord. En France, les vignes sont surtout 
dans la moitié Sud du pays. 


12 TRAVAIL DE LA VIGNE - La vigne 

demande du travail toute l'année : en hiver, 
il faut remonter la terre entraînée sur la pente 
par les averses violentes de l'automne ; au 
printemps, on bêche ou on laboure la vigne, 
et on la taille, Les bourgeons s'ouvrent, la 
vigne fleurit : gare aux gelées tardives, sur- 
tout dans les pays qui sont situés au Nord et 
où certaines nuits du mois de mai sont encore 
froides! (Savez-vous ce qu'on dit à la cam- 
pagne de la « lune rousse », des « saints de 
glace » ?) 


da vigne ot le vin 


O ! LUTTE CONTRE LES MALADIES - La 

vigne a aussi des ennemis et des maladies ; 
il faut les combattre. C'est ce que fait cet 
homme que vous voyez en train d'arroser 
la vigne avec un produit contenu dans le 
bidon attaché sur son dos. 


Si vous êtes dans un pays de vignes, renséignez- 
vous Sur les ennemis de la vigne, demandez ce qu'est 
le phyleoxéra qui a detruit ies vignes au siecle dernier 


0 LES VENDANCGES - Enfin, grâce aux soins, 

au travail. et au soleil, le raisin mürit. 
Voici arrivée l'époque des vendanges. C'est 
une fête, mais beaucoup de travail aussi! 
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De nombreux vendangeurs coupent les raisins 
et les placent dans des paniers ; puis tout ce 
raisin est porté dans des cuves ; il sera ensuite 
écrasé dans un pressoir et le jus qui coulera 
sera le vin. 


LA CONSERVATION DU VIN - La plupart 
Os Français boivent du vin : il faut donc 
beaucoup de vignes pour produire tout le vin 
qu'on boit en France et celui qu'on vend à 
l'étranger. Ce vinestconservé dans des caves, 
soit en bouteilles soit en tonneaux. Dans le 
Midi de la France, quand on va de Nimes à 
Béziers, pendant des kilomètres et des kilo- 
mètres, on voit des vignes bien alignées et 
aucune autre culture. Les vignerons apportent 
leur vendange dans des coopératives qui en 
font du vin. Tout ce vin est vendu et chaque 


vigneron est payé suivant la quantité de raisin 
apportée par lui. 


a) LE VIN - Le vin ordinaire se vend au litre. 
Le bon vin se vend en bouteilles. Diverses 
régions de France qui produisent du vin fin 
ont l'habitude de le vendre dans des bouteilles 
spéciales : vin de Bourgogne, vin de Bordeaux, 
vin d'Alsace, Champagne. 


G LES VINS DE FRANCE - Exercez-vous à 

trouver sur la carte la région où l'on pro- 

duit le vin contenu dans chacune des bouteilles 
représentées sur le dessin n° 6. 


le que vous deve lien bavui = 
= LE a vigne aime les pays e ensoleillés et chauds, 
a culture deman : 
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DANS UNE POISSONNERIE - Tout ce qu'on 

vend dans une poissonnerie vient, le plus 
souvent, de la mer : les poissons, les coquil- 
lages et ces animaux qui ont une carapace 
et qu'on appelle des crustacés, 


Regardez une caisse de poissons qui vient d'arriver : 
que fait-on pour transporter les poissons sans qu'ils se 
gâtent ? 

Comment peut-on conserver les poissons ? (séchés, 
fumés, conservés au sel, cuits et mis en boîtes). 

Regardez ce qui est écrit sur une boîte de sardines : 
d'où viennent-elles, comment sont-elles conservées ? 


UN BATEAU DE PÊCHE - La plupart des 
petits ports de la côte française possèdent 
encore des bateaux à voile, mais beaucoup 
de pêcheurs ont ajouté un moteur à leur bateau. 


@UN TERRE-NEUVAS - Autrefois, de nom- 
breux bateaux comme celui-ci partaient de 
France, traversaient l'Océan et péchaient des 
morues près de la grande ile de Terre-Neuve ; 
les pêcheurs rentraient avant l'hiver et rap- 
portaient une cargaison de morues salées. 


QUN CHALUTIER - Les ports de pêche 

importants ont des chalutiers: ce sont des 
bateaux à vapeur qui, pour la pêche, trainent 
des filets en forme de poche où les poissons 
sont pris en grand nombre. 


@ LA PÊCHE A LA SARDINE - Voici l'arrivée 

des bateaux sardiniers. Dès qu'ils sont au 
port, on se hâte de transporter les sardines 
dans les usines de conserves où elles sont pré- 
parées et mises dans de petites boites que l'on 
remplit avec de l'huile. C'est ce que vous 
voyez sur la photographie. 

Mais tout le poisson que ramènent les ba- 
teaux de pêche n'est pas mis en conserve. Le 
poisson qui doit être consommé frais est mis 
dans la glace, puis expédié vers les villes par 
camions, par wagons spéciaux ou même par 
avions. 


le que vous dever bien bavuit 


En France, il y a de nombreux ports de 
pêche ; on y trouve des barques à voiles ou 
des chalutiers à vapeur. Le poisson est expé-. 
dié pour être vendu frais dans les villes où 
mis en conserve. 
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LA DESCENTE - Jean est un jeune apprenti 

” mineur de quinze ans, un «galibot» comme 
on dit dans le Nord de ja France. Aujourd’hui 
il est bien ému car il va descendre au fond 
pour la première fois. 

Regardez-le. Il vient d'entrer dans la cage. 
I n'est pas rassuré : descendre à mille mètres 
sous terre, ce n'est pas rien! On entend un 
signal et voilà la cage qui file à toute vitesse 
en cahotant avec un bruit de ferraille, entre 
deux murs tout noirs. Jean commence à s’habi- 
tuer, mais il est déjà arrivé au fond, tellement 
la cage descend vite. 


» AU FOND - Le galibot regarde le fond avec 
étonnement : de grandes galeries s'étendent, 
coupées par de lourdes portes, des rails s’al- 
longent sur le sol et des wagonnets pleins de 
charbon arrivent, tirés par un pauvre vieux 
k cheval ou par un tracteur électrique. Les 
7 A v202 VE hommes sont peu habilles : il fait chaud dans 
HR à Ré en la mine. Ils ont mis des espadrilles, des bleus 
À. de travail et un casque rond, tous emportent 
une lampe. Jean et ses camarades marchent 
longtemps dans les galeries, puis ils arrivent 
enfin dans la taille où l'on abat le charbon. 
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+ DANS LA TAILLE - À travers les poteaux de 

bois, on aperçoit les mineurs au travail. 
Les yeux blancs brillent dans les visages tout 
noirs, les marteaux-piqueurs font un bruit 
étourdissant dans la poussière épaisse qui 
voltige; 1l fait chaud, la sueur coule laissant 
des traînées noires sur la peau. Le charbon 
détaché par les marteaux-piqueurs est entrainé 
jusqu’au bout de la taille où il s'entasse dans 
les berlines. Maintenant, Jean avance dans la 
taille, à plat ventre, regardant ses compagnons 
qui préparent des poteaux : il faut, a mesure 
qu'on abat le charbon, soutenir le toit de 
pierre de la mine. Tout risquerait de s'ébou- 
ler et d'écraser les mineurs si on ne prenait 
pas cette précaution. Jean se demande s'il 
aura assez de courage pour faire un métier 
aussi difficile, dans la chaleur et la poussière, 


et aussi dangereux, à une si grande profon- 
deur sous la terre. 


} AU PAYS DU MINEUR - La journée finie, Jean 

le galibot rentre chez lui. Regardez son 
pays. La montagne pointue que vous voyez 
au milieu de la photo, c'est le terril, formé des 
débris et des pierres remontés de la mine, les 
cheminées sont celles des usines où l'on 
utilise le charbon. Et des maisons de brique, 
toutes pareilles, s'alignent au long des rues 
interminables ou forment des cités près des 
usines et des fosses. On appelle ces groupes 
de maisons des corons. 


?LA MAISON DU MINEUR - Aujourd'hui, 

cependant, on construit des maisons claires 
entourées de jardins où les mineurs peuvent 
oublier le dur travail du fond. 


Ce que vous dever bien savait 


Au fond de la mine, le mineur fait un métier 
pénible et dangereux. En France les princi- 
pales mines de charbon sont situées dans le 
Nord et l'Est. 
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LE ROUET - Voici une paysanne filant au 

rouet. Elle est chez elle, dans son chalet 
des Alpes. Pendant le long hiver des régions 
de montagnes, elle travaille la laine des mou- 
tons qu'on a tondus en été. Avec cette laine 
elle fait du fi qui lui servira pour tricoter des 
chandails et des chaussettes. Mais il lui faut 
bien du temps pour filer une pelote de laine. 


LA MACHINE - ! n'y a plus guère de fileuses 

à la main. Le même travail est fait mainte- 
nant par des machines qui vont beaucoup 
plus vite et qui remplacent de nombreuses 
ouvrières. 


ANS CERARRENANNT 


De ser Pierres ne = L'ARTISAN - Comme la fileuse, l'artisan 


d'autrefois, tisserand ou forgeron, menui- 
sier ou bourrelier, travaillait chez lui, dans 
son atelier. Il achetait ce qui lui était néces- 
saire pour son travail : la laine ou le fer, le bois 
ou le cuir. Avec cela il fabriquait des vête- 
ments ou des outils, des meubles ou des 
harnais, selon son métier. 


Quels sont les métiers que des artisans exercent 
encore dans votre commune ? (Cherchez ceux qui 
travaillent le bois, les métaux, le cuir, les étoffes; 
ceux qui font des paniers, des tonneaux, des matelas: 
ceux qui réparent des autos, des machines...) 


D L'OUVRIER - L'USINE - Les artisans sont de 

moins en moins nombreux. Ce qu'ils fabri- 
quaient dans leurs ateliers est fait aujourd'hui 
dans des usines. A l'usine, les ouvriers 
surveillent les machines. Chaque machine fait 
seulement une partie d'un travail de fabri- 
cation. L'ouvrier que vous voyez sur la photo 
manœuvre les boutons électriques d'une presse 
qui fait des séries d'un même objet en alumi- 
nium. 


LA GRANDE INDUSTRIE - L'industrie c'est 

la fabrication d'objets utiles, en grande 
quantité, dans les usines, avec l'aide de 
machines de plus en plus perfectionnées. 


Dans les usines d'automobiles la fabrication 
se fait à la chaîne. Vous voyez les voitures 
les unes derrière les autres. Elles passent 
toutes devant les ouvriers. Chaque ouvrier 
fait sur chaque voiture toujours le même tra- 
vail : par exemple, placer et serrer une roue. 


D LES DIFFÉRENTES SORTES D'INDUSTRIES - 

Il existe différentes sortes d'industries. Le 
filage, le tissage et la fabrication des vête- 
ments font partie des industries textiles. 
Les industries métallurgiques travaillent les 
métaux (la photo représente un marteau-pilon 
qui sert à aplatir ou à découper un bloc de 
fer chauffé au rouge, que des ouvriers ma- 
nœuvrent avec précaution). 


le que vous deveh Gien bavoit 


Les artisans travaillaient dans leur atelier, 
les ouvriers travaillent dans des usines et 
font un travail pénible mais qui permet de 
fabriquer en grande quantité. 
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Q A LA CAMPAGNE, les maisons doivent 

servir à abriter les gens, à loger les bêtes, 
à ranger les machines et les voitures, et ren- 
trer les récoltes. Ces maisons sont très diver- 
ses suivant les régions. 


@UNE MAISON LORRAINE - Les hommes habi- 

tent dans la partie de gauche. Il y a souvent 
deux pièces au rez-de-chaussée : la grande 
cuisine, qui est la pièce principale où l'on vit, 
une autre pièce, souvent sans cheminée, qui 
sert de chambre. 

Les animaux sont logés à droite dans les 
écuries : les tas de fumier montrent que ces 
animaux, chevaux et vaches, sont nombreux. 

Vous voyez le grand porche arrondi qui 
permet aux chariots de foin et de blé d'entrer 
jusque dans la grange où on les décharge. 

Cette maison est construite en pierres cal- 
caires du pays et on la couvre de tuiles. 


O UNE MAISON BRETONNE - Voici une petite 
ferme qui correspondait à peu près aux 
mêmes besoins, mais dans un autre pays, en 
Bretagne. C'est une ancienne maison de pierre 
(granit qu'on trouve sur place) couverte de 
chaume (c'est-à-dire de paille de seigle). 

Les hommes logeaient à droite, dans une 
grande pièce commune où étaient les lits, les 
armoires, la table et les bancs, la cheminée où 
l'on cuisait les repas. 

Les bêtes étaient dans l'étable à gauche. Il 
n'y avait pas de grange parce que le climat, 
très doux, n’obligeait pas de rentrer les bêtes 
tout l'hiver et de les nourrir de foin pendant 
plusieurs mois. 

Ces anciennes maisons ont aujourd'hui à 
peu près disparu. 


© UNE MAISON DES ALPES - Une partie de cette 
maison est construite en pierre, l'autre 
partie en bois. 


Les hommes logent au premier étage, les 
bêtes et les provisions pour l'hiver sont au 
rez-de-chaussée, Vous voyez aussi un balcon 
qui avance, bien protégé par un toit qui dé- 
borde. 


LA MAISON AVEC COUR - A côté de ces 
_ maisons simples, on trouve, surtout dans 
les plaines et les plateaux riches, de grandes 
fermes composées de plusieurs bâtiments en- 
fermés dans une cour : les gens, les bêtes et 
les récoltes sont séparés, chacun dans un 
bâtiment. 


à LE HAMEAU, LE VILLAGE, LE BOURG - 
_ Dans certaines régions, les maisons sont 
groupées en hameaux. Un hameau est un 
ensemble de quelques maisons seulement. 
Plusieurs hameaux forment une commune. 


Dans les villages, les maisons sont plus 
nombreuses. Elles sont parfois bâties de cha- 
que côté d'une seule et longue rue. Parfois 
aussi le village est constitué par un groupe 
de maisons serrées les unes contre les autres. 


Le bourg est un gros village où se tient 
le marché, où demeurent le médecin, le no- 
taire; si les élèves y passent le certificat d'étu- 
des et les jeunes gens le conseil de révision, 
c'est alors le chef-lieu de canton. 


Dee GENTILLE UN | 


le que vous deveh bien bavui 


Les maisons et les fermes de là campagne 
doivent protéger les hommes, les bêtes et les 
récoltes ; suivant les pays on les a construites 
avec ce qu'on y trouve: pierre, bois, chaume, 
et leur forme change aussi avec les pays. 
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LES HABITANTS DE LA VILLE - Dans les 

villes les hommes s'entassent sur un petit 
espace. Les maisons sont hautes; elles ont plu- 
sieurs étages et sont habitées par de nombreux 
locataires. Vous voyez ici un grand nombre 
de maisons, et cependant on n'a pu repré- 
senter qu'une petite partie de la ville. Paris 
a, pour lui tout seul, autant d'habitants que 
5 ou 6 départements français : toute la popula- 
tion de la Normandie pourrait y tenir. 


LES MONUMENTS - Mais les maisons ne 

sont pas les seules constructions que l'on 
trouve dans une ville. 1 y a aussi des monu- 
ments. Tantôt ces monuments servent à l'em- 
bellissement de la ville (comme l'Arc de 
Triomphe à Paris), tantôt ils abritent les minis- 
tères et les administrations. De grandes places 
permettent à la foule de se rassembler ; des 
jardins, des parcs, des avenues gardent un 
peu de verdure. Les tours et les flèches des 
églises, de l'Hôtel de Ville, dominent la ville, 


LE RAVITAILLEMENT - Ces gens, si nom- 

breux, ont besoin de beaucoup de choses 
pour se nourrir, s'habiller, etc. A Paris, des 
trains entiers qui ont parcouru des centaines de 
kilomètres apportent le lait; des milliers de 
bêtes arrivent chaque jour aux abattoirs; des 
montagnes de légumes s'entassent aux Halles. 


LES GRANDS BATIMENTS - On trouve dans 

les villes de grandes écoles, des lycées 
ou des collèges, des théâtres et de grandes 
salles de cinéma, des musées, des hôpitaux, 
des tribunaux. De grands magasins vendent 
de tout. Dans les rues importantes presque 
tous les rez-de-chaussée des maisons sont 
occupés par des boutiques. 


© LA CIRCULATION - Les habitants des villes 

travaillent dans les administrations, les 
usines, les magasins, les banques. À Paris, 
le Métro transporte des millions de voya- 
geurs. De nombreux trains permettent aux 
travailleurs qui habitent la banlieue de se 
rendre chaque jour à leur travail, et de rentrer 
chez eux, la journée finie. Les rues sont diff- 
ciles à traverser tellement il passe d'automo- 
biles et de camions. Des signaux électriques 
arrêtent la file des voitures pour permettre 
aux piétons de passer à leur tour. Des agents 
de police surveillent le trafic. La ville est Var P À 
bruyante et encombrée. ; à ‘. VV 
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le que vou dever bien avoit 


Dans les villes, les hommes s’entassent sur 
un petit espace, ce qui crée beaucoup de diffi- 
cultés : logement, ravitaillement, circulation. 
Souvent les villes ont de beaux monuments. La place de la Concorde. 
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Une station de mètro à Paris, 
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D LES BATEAUX SUR LES FLEUVES - Sur les 
fleuves calmes et réguliers passent des 
bateaux chargés de marchandises : charbon, 
pierres et sable pour construire les maisons, 
pétrole, etc. Ces bateaux plats, qui glissent 
lentement sur les eaux, s'appellent des péni- 
ches ; ils sont tirés par un remorqueur. 
où poussés par un pousseur. Certains bateaux 
ont un moteur et n'ont pas besoin d'être 
remorqués. Tous ces bateaux s’arrêtentie long 
des quais où des grues les déchargent. 


@LES CANAUX - Quand la navigation n'est 

pas possible sur un fleuve ou sur une 
rivière, les hommes ont creusé à côté un fossé 
qu'on emplit d'eau: c'est un canal. Les canaux 
servent aussi à réunir entre eux deux cours 
d’eau. Ce sont de véritables chemins d'eau. 
Les péniches y circulent, tirées autrefois 
par des chevaux qui marchaient sur le bord. 


© LES ECLUSES - Quand le terrain n'est pas 

tout à fait plat, on coupe le canal par endroits 
à l'aide de grosses portes de fer : les écluses. 
Ces portes permettent de retenir l'eau du 
canal qui ressemble alors à un grand escalier, 
avec des marches et une écluse à chaque 
marche. 


LES BATEAUX SUR LA MER - Sur la mer 

naviguent de gros bateaux chargés de mar- 
chandises : ce sont des cargos. D'autres, sou- 
vent luxueux, transportent à travers les océans 
de nombreux voyageurs. Ainsi « le France », 
peut transporter 2.000 personnes de France 
en Amérique à la vitesse de 40 km. à 
l'heure, en 5 jours. 


)LES AVIONS - Mais les avions vont encore 
plus vite et font le même voyage en quel- 
ques heures. Certains avions transportent des 
marchandises comme les cargos. D'autres sont 
réservés aux voyageurs. On fabrique des 
avions de plus en plus grands qui transportent, 
à des vitesses toujours plus rapides, plusieurs 
dizaines de passagers. Les avions ont besoin 
d'installations importantes pour atterrir et 
s'envoler. Il leur faut, pour atterrir, un grand 
champ plat en bon terrain : c'est l’aéro- 
drome avec des pistes préparées pour l’en- 
vol et l'atterrissage, des hangars, une tour de 
contrôle donnant les ordres par radio pour 
éviter les accidents, des mécaniciens, des 
réserves d'essence, une gare pour les passa- 
gers. Tout cet ensemble s'appelle l'aéroport. 


D LE PORT - Les bateaux trouvent dans les 
_ ports des quais de pierre, des grues puis- 
santes pour charger et décharger les mar- 
chandises, des magasins pour loger ces mar- 
chandises. Ils trouvent aussi des bassins pro- 
tégés contre les tempêtes par de longs murs 


Le port de Boulogne-sur-mer. 


de pierre appelés jetées. Dans un bassin 
l'eau est toujours calme et abondante, même à 
marée basse. 


le que vous dever bien #avoi 


Sur les fleuves et les canaux circulent des 
bateaux. 


Sur mer, c'est aussi par bateaux qu'on 


transporte les marchandises et les voyageurs. 
Les avions permettent de voyager rapidement. 
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da route 


OzeEs ROUTES - Voici deux morceaux de 

cartes routières : l’un montre des routes 
dans la montagne, l'autre autour d'une ville 
dans la plaine. 


Regardez les routes des Vosges : l'une suit 
les sommets, l'autre part de Gérardmer, 
monte dans la montagne, arrive au col de la 
Schlucht et redescend ensuite à Munster. Les 
nombres placés près des noms indiquent des 
hauteurs : à Gérardmer, on est à 665 mètres. 
Pour s'élever jusqu'à la Schlucht, combien de 
mètres faut-il monter? De combien descend-on 
entre le col et Munster? Regardez les lacets 
de la route de montagne. 


Observez maintenant les routes qui partent 
d'Arras. Comptez le nombre de routes natio- 
nales (elles sont indiquées par un N. et leur 
numéro). Vérifiez avec la règle que la Natio- 
nale 39 qui va vers Cambrai est bien droite. 


@ LA GRANDE ROUTE - Les routes nationales 

sont larges et bien entretenues, des bornes 
au chapeau rouge indiquent les distances, de 
kilomètre en kilomètre, des panneaux pré- 
viennent les automobilistes qu'ils vont rencon- 
trer un croisement, des tournants, un passage 
à niveau ; des plaques ou de grosses bornes 
donnent des indications sur la direction à suivre 
et la distance des villes importantes. Tout est 


fait pour la commodité et la sécurité des 
voyages. D'autres, moins importantes et moins 
larges ne permettent pas d'aller aussi vite. 


DLA ROUTE DE MONTAGNE - Dans les 
_ régions montagneuses, les routes sont diff- 
ciles à établir. Elles suivent les pentes en 
faisant des lacets. Il a fallu creuser des 
tunnels, construire des murs de soutien. En 
hiver, il faut que le traineau chasse-neige 
passe pour tracer un chemin dans la neige et 
les autos circulent avec peine, les roues en- 
tourées de chaînes de fer qui mordent dans 
la glace. 


L'ENTRETIEN DES ROUTES ET LA CIRCU- 

LATION ROUTIÉRE - L'entretien des routes 
demande beaucoup de travail : il faut sou- 
vent refaire le revêtement. Vous avez déjà 
vu les machines qui répandent le gravier et 
le goudron, le gros rouleau qui les écrase. 
Vous connaissez bien le cantonnier qui enlève 
l'herbe, nettoie les fossés, creuse les rigoles 
où l'eau de pluie s'écoule. 


Sur les routes passent des automobiles ra- 
pides qui roulent parfois à cent kilomètres 
à l'heure, des camions lourdement chargés, 
des autocars ou des autobus qui transportent 
des voyageurs. Au bord des routes se sont 
établis des garages où les automobilistes trou- 
vent de l'essence, où l'on peut réparer les 
pneus et remettre en marche les voitures en 
panne. Dans les villes, les autocars sont nom- 
breux pour aller tout autour de la ville, les 
compagnies ont aménagé des gares rou- 
tières: les voyageurs viennent attendre le 
départ, prendre leur billet, enregistrer les 
bagages, comme dans une gare de chemin 
de fer. 


e que vous devek bien dnooi 


Les plus belles routes sont les routes natio- 
nales, bien entretenues, revêtues de goudron 
et de cailloux, munies de bornes et de signaux 
pour éviter les accidents. 


Rouloau-compresseur. 
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O LA S.N.C.F. - Vous avez 

déjà vu ces quatre lettres: 

= $. N. C. F. Elles sont tirées du 

D nom de la Société qui s'occupe 

des chemins de fer en France: 

| la « Société Nationale des Che- 
mins de fer Français». 
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© LE CHEMIN DE FER - C'est d'abord le 
chemin formé par les deux rails, posés sur 
des traverses de bois et solidement maintenus 
par de grosses vis. On dit aussi « la voie fer- 
rée ». Sur cette voie circulent les trains formés 
d'une locomotive et de wagons transportant 
soit des voyageurs, soit des marchandises. 


©) LE TRAIN DE VOYAGEURS - Il peut trans- 

porter mille personnes à plus de 100 kilo- 
mètres à l'heure. Les wagons sont conforta- 
bles, les banquettes sont rembourrées, de 
grandes glaces permettent de bien voir le 
paysage. Le train comprend un wagon-res- 
taurant où l’on peut déjeuner en route. Pour 


les longs parcours de nuit, on a prévu des 
wagons-lits où sont installées des couchettes. 
Le voyageur peut partir le soir de Paris, pas- 
ser la nuit couché dans le train et arriver sur 
la côte de la Méditerranée le lendemain matin. 


OLE TRAIN DE MARCHANDÉES - Les trains 


de marchandises, lourdement chargés, 
transportent en un seul voyage autant qu'un 
convoi de 150 camions. Ces trains ont des 
wagons couverts pour les marchandises fra- 
giles, des wagons plats pour les machines, 
les barres de fer, les marchandises lourdes 
et des wagons tombereaux chargés de minerai 
de fer qu'on emporte dans des usines. 


O LA LOCOMOTIVE - Au début des chemins 

de fer, toutes les locomotives marchaient 
à la vapeur ; à côté du mécanicien se tient le 
chauffeur qui charge le foyer et entretient le 
feu pour faire bouillir l'eau de la chaudière. 
Il existe maintenant des locomotives élec- 
triques : le courant est amené par des fils sou- 
tenus par des pylônes que vous voyez sur la 
photo. 


OLA VOE - Pour que tous les trains roulent 

gans accident, il faut des voies bien entre- 
tenues, du bon matériel bien vérifié et aussi 
des signaux qui permettent de commander au 
mécanicien de ralentir, de s'arrêter ou de 
repartir. Le train peut changer de voie grâce 


aux aiguilles que l'on manœuvre du poste 
d'aiguillage. Comme pour les routes, les voies 
sont faciles à établir dans les plaines, mais 
le problème se complique en montagne ; par- 
fois, il faut même creuser de longs tunnels 
pour passer sous la montagne au lieu de 
l'escalader. Partout, de nombreux ponts ont 
été construits pour franchir les cours d'eau. 


OLA GARE - Les trains s'arrêtent dans les 

gares pour prendre et déposer les voya- 
geurs et les marchandises. A l'approche des 
grandes gares, les voies deviennent nom- 
breuses et les rails se croisent : il faut pouvoir 
diriger les trains vers les quais, trier les 


La gare de Dijon. 
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wagons de marchandises. Une grande gare, 
comme la gare Saint-Lazare à Paris, reçoit et 
expédie plus de 1.000 trains par jour. Le soir, 
entre 18 et 19 heures, toutes les minutes, 
1.000 voyageurs s'en vont par le train. Cela 
demande beaucoup de travail, d'organisation 
et occupe de nombreux employés. 


-{e que vous devek bien énvoit 


Les chemins de fer transportent de grandes 
quantités de marchandises et de nombreux 
voyageurs. Les locomotives à vapeur ou élec- 


triques vont de plus en plus vite. Des signaux 


règlent la marche des trains. 
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© LA BOITE AUX LET- 

TRES - Il est facile au- 
jourd'hui de faire parve- 
nir une lettre à un parent 
ou à un ami. Il suffit de 
coller un timbre sur l'en- 
veloppe et de glisser cette enveloppe dans 
une boîte aux lettres. 

Autrefois, celui qui recevait une lettre devait 
payer au bureau de poste une somme qui 
variait selon la distance : plus la lettre venait 
de loin, plus il fallait payer cher. Le timbre, 
qui existe depuis cent ans seulement a tout 
simplifié. 

Savez-vous pourquoi on colle un timbre sur les 
enveloppes des lettres avant de les mettre à la boîte ? 

Combien coûte un timbre ordinaire pour une lettre ? 
Le prix du timbre est-il le même pour écrire dans le 
village voisin ou à l'autre bout de la France ? 

Sur l'enveloppe d'une lettre que vous venez de re- 
cevoir, relevez les renseignements que donnent les 
cachets de la poste. 

Si vous êtes en ville, relevez au bureau de poste 
toutes les opérations qu'on peut faire aux différents 
guichets. 


© LA MALLE-POSTE - Cette voiture, qu'on 
appelait une malle-poste, servait au trans- 
port des lettres, il y a cent ans. 


ÔLE WAGON-POSTE - 

LE VOYAGE DE LA 
LETTRE - De nos jours les 
lettres voyagent par che- 
min de fer dans un wa- Le 
gon-poste. Re. 

Nous allons suivre dans son voyage, la 
lettre que vous avez jetée à la boite. Au 
bureau de poste on a d'abord mis un cachet 
sur l'enveloppe. Toutes les lettres qui vont 
dans la même direction sont mises dans un 
même sac. Les sacs sont portés à la gare 
et chargés dans le wagon-poste. Pendant 
que le train roule, les employés du wagon- 
poste ouvrent les sacs et trient les lettres 
qu'ils mettent dans des casiers. Il y a un 
casier pour chaque gare où le train s'arrête. 
Des employés viennent à la gare prendre 
les lettres qui ont terminé leur voyage et les 
distribuent. La lettre que vous avez envoyée 
à votre parent ou à votre ami lui sera remise 
par le facteur. 


Souvent les lettres voyagent par avion, 
surtout lorsqu'elles doivent aller très loin et 
qu'on veut gagner du temps. 


© AU GUICHET, DANS UN BUREAU DE POSTE - 
La poste nous permet d'envoyer ou de 


recevoir des nouvelles par lettres ou par télé- 
grammes dans les cas urgents. On peut aussi 
envoyer ou recevoir de l'argent par la poste 
en utilisant les mandats. Tout cela rend de 
grands services. 


© LE TÉLÉPHONE ET LA RADIO - Vous con- 

naissez tous ces poteaux et ces fils qui cou- 
rent le long des routes et des rails. C'est la 
poste qui les a installés. Ils permettent de 
télégraphier et de parler par téléphone d'une 
ville à une autre. 


Grâce à la radio chacun peut savoir main- 
tenant, à la minute, ce qui se passe dans le 
monde entier. Songez qu'autrefois, avant l'in- 
vention du télégraphe, il y a cent ans, il 
fallait attendre plusieurs jours avant d'être 
renseigné sur ce qui se passait à l’intérieur 


même de la France. Et avec la télévision, main- 
tenant largement répandue, on peut voir des 
images lointaines. 


Il est bien commode et très facile de coller 
un timbre, de décrocher l'appareil télépho- 
nique, de tourner les boutons du poste de 
radio. Nous devons toutes ces commodités 
à l'administration des Postes et à celle de la 
radiodiffusion-télévision. 


(e que vous devek Cien savait 
La poste transporte et distribue les lettres 
et les paquets, envoie les télégrammes, per- 


met de téléphoner. Elle rend de grands 
services. 


Poste central telephonique. 
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Les maisons des hommes 
dans le monde 


Pour construire leurs maisons, les hommes 
utilisent les ressources des pays où ils vivent. 


4 UN IGLOO - Les hommes des pays polaires, 

où l'hiver est long et glacé, ne trouvent ni 
bois ni pierres : is construisent une maison 
de neige. Des hommes découpent des blocs 
de neige glacée et les posent en rond sur le 
sol, ils élèvent un mur qu'ils font très épais. 
Regardez la forme arrondie comme la moitié 
d'une boule. On laisse quelques ouvertures, 
bouchées par des peaux bien tendues et une 
porte étroite et basse qui permet de rentrer 
en rampant. À l'intérieur, on étale des peaux 
sur les banquettes de neige et on vit dans 
ces maisons de neige pendant les six longs 
mois de l'hiver. 


@ LA MAISON DE BOIS - Dans les pays de 

forêts et de montagnes, il est facile d'abattre 
des arbres et de s'en servir pour construire 
des chalets souvent confortables et coquets. 
Regardez le toit : il a une forte pente, il dé- 
borde pour protéger les murs et le sol tout 
autour de la maison. 


@ LA TENTE DU NOMADE - La tente est 

faite de bandes d'étoffe cousues et tendues 
sur une carcasse en bois. La tente est facile à 
démonter et à transporter : quand le troupeau 


de bêtes a fini de brouter l'herbe dans un 
endroit, on va plus loin, On appelle nomades 
lès eleveurs qui voyagent ainsi avec leur 
bétail et vivent sous la tente. 


© 14 CASE DU NOIR - Dans les pays chauds 

où la famille vit presque toujours dehors, 
une case suffit à la protéger. On construit avec 
ce que l'on trouve sur place : branchages, 
paille de la récolte, feuilles tressées. La forme 
varie : case carrée, rectangulaire ou ronde... 
mais c’est toujours très simple : une seule 
pièce, sans même de cheminée: on fait le feu 
dehors, 


Nous avons vu des maisons des pays froids 
et des maisons des pays chauds. Dans nos pays, 
on trouve des maisons très variées : fermes de 
là campagne, maisons des villes: vous les avez 
vues aux leçons 17 et 18. 


Q 2" GRATTE-CIEL EN AMÉRIQUE - Cet im- 
mense bâtiment, plus haut que la Tour Eiffel 
renferme surtout des bureaux : c'est une vé- 
ritable ville, près de vingt mille personnes 
travaillent pendant la journée dans cette 
maison qui à plus de quatre-vingts étages. 
(Empire State Building à New York.) 


=/ qu LoUb devek Gien dauoi 


de Æ à plie, =. vent, Te ie _ maisons 
des hommes sont très différentes d'une région 
à une autre. = 
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PACE à 


Le long hiver glacé 
est fini. Le mois de juin 
/ arrive, la neige fond, la 
mer apparait sous les 
blocs de glace, le soleil 
brille et les jours deviennent très longs : c'est 
à peine si l'on s'aperçoit qu'il fait nuit. 


Nanouk sort de la hutte où il est reste enfermé 
bien au chaud depuis le mois d'octobre : 
comme il a envie de courir, de respirer l'air 
frais, de voir le soleil! 


Toute la famille part pour la pêche et la 
chasse vers le Nord. On a tout tassé dans un 
bateau fait d'un bâti de bois et de peaux 
cousues. Nanouk est assis dans le fond avec 
les jeunes chiens qui viennent de naitre. 


Pour l'été, on dresse la tente où la famille 
va vivre. C'est une tente de peaux de phoque 
tendues sur des perches de bois, au milieu 
de l'herbe qui a poussé en quelques jours, 
aussitôt la neige fondue. 


Le pète de Nanouk revient de la chasse aux 
phoques dans son 
kayak. Le kayak est un 


Cu pays de Vanauk 


bateau léger, en bois, 
recouvert de peaux bien 
tendues. Le harpon du 
chasseur lancé avec 
adresse a blessé un pho- 
que. Le corps gonflé d'air, les nageoires 
cousues, l'animal flotte mainteriant à la sur- 
face de l’eau et suit docilement le kayak qui 
le remorque. 


Avec la peau du phoque, on fait les tentes, 
les kayaks et l'on couvre la planche qui sert 
de lit. Pour s'éclairer, se chauffer et faire la 
cuisine en hiver, on ütilise la lampe à graisse 
de phoque. Enfin, on se nourrit de viande et de 
sang de phoque. Nanouk aime surtout le sang 
frais mélangé aux myrtilles qu'il a cueillies, 
et il dévore de gros morceaux de graisse 
jaune qu’il trouve si appétissante. Il ne pousse 
pas de légumes au pays de Nanouk : la terre 
ne dégèle que pendant trois ou quatre mois, 
mais alors l'herbe verdit, les myrtilles 
mürissent ; on trouve des pissenlits et quelques 
plantes qui se mangent. 

Pendant le court été où il ny a pas de nuit 
les chasseurs font des . 
provisions de phoque 


pour tout l'hiver. Et dès que la glace apparait 
en petites couches légères sur la mer, les 
Esquimaux défont leurs tentes, montent dans 
les bateaux et retournent vers l'endroit où est 
la hutte d'hiver, chargés de provisions : 
viande, graisse et peaux de phoques. L'été est 
fini, les jours diminuent et bientôt le soleil ne 
se montrera plus qu'un tout petit peu au ras 
de l'horizon et ce sera, pour deux ou trois 


Une femme esquimau et son bébé. 


La mer gelée dans l'antarctique 


mois, la grande nuit d'hiver, sans lumière, 
sans jour, sans chaleur. 


La hutte de pierres et de mottes d'herbes 
a été reconstruite. La neige la recouvre. 
Toute la famille, qui comprend parfois trente 
personnes, vit dans la même hutte éclairée 
et chauffée seulement par la lampe à graisse 
de phoque. Mais quand le thermomètre baisse 
à 50 degrés au-dessous de zéro, comme il fait 
bon dans la maison | Si bon qu'on reste presque 
nu. Dans certaines régions, les Esquimaux 
construisent leur hutte avec des blocs de neige, 
c'est ce qu'on appelle un igloo. 


Les hommes sortent tant qu'il y a un peu de 
jour : dans leurs traineaux légers tirés par des 
chiens, ils glissent sur le sol gelé couvert de 
neige. Ils reviennent avec du gibier : phoques 
et ours blancs. 


Quand Nanouk sera plus grand, il sera 
chasseur comme son père et ses frères, il 
construira son kayak et taillera ses harpons. 
ll sera heureux dans son pays glacé. 


(& que vous devek bien éavoi 


Les Esquimaux vivent dans les pays glacés 
du Nord. Pendant le court été, ils vont à la 
pêche et à la chasse et vivent sous la tente. 
En hiver, pendant de longs mois, ils demeu- 
rent dans une hutte ou dans un igloo. 


Si 
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Scènes de la vie méditerranéenne 


n TOUT AUTOUR DE LA MER MÉDITERRA- 

"NÉE, des montagnes s'élèvent près de la 
côte, laissant juste la place pour de petites 
plaines qui s'étalent au soleil. Dans ces plaines 
on cultive la vigne, l'olivier et les céréales. 
Presque partout, la côte est découpée. En 
mer on aperçoit des iles, 


UNE PLANTATION D'OLIVIERS - En hiver, 
“les olives sont mûres. Munis de grands 
sacs ou de corbeilles, les hommes et les 
femmes viennent cueillir les olives. Les arbres 
ont trois à quatre mètres de hauteur ; pour la 
cueillette, il faut des échelles : vous les voyez 


appuyées aux troncs noirs et rugueux et dis- 
paraissant dans le feuillage gris argent. Les 
olives sont conservées pour être mangées 
ou bien elles sont broyées et pressurées 
pour faire de l'huile. L'olivier se plait autour 
de la Méditerranée : dans certaines plaines 
on en a planté des milliers et des milliers. 


ÿ LES MURETTES - Pour cultiver les pentes 

de la montagne, il faut retenir la terre : 
c'est ce qui explique pourquoi il y a des 
murettes de pierres dans ce vignoble. La 
vigne, vous vous en souvenez, aime les pentes 
ensoleillées. 


QLES NOMADES - Les éleveurs des plateaux, 

au Sud de la Méditerranée, sont des noma- 
des qui se déplacent avec leurs troupeaux de 
moutons (souvenez-vous de la leçon n° 23). 
Ils n'ont pas de maison, ils ne cultivent pas 
de champs, ils n’habitent pas dans un village. 
Les femmes ont tissé, teint et cousu les ban- 
des d'étoffe de différentes couleurs qui ont 
servi à faire la tente. 


0 AU BORD DE LA MER - La côte est découpée 

presque partout; de nombreux petits ports 
se sont trouvés tout préparés entre les pointes 
rocheuses, les marins y abritent leurs barques ; 
dans tous les villages de la côte, il y a des 
pêcheurs. 


O4 COTE D'AZUR - L'hiver est doux dans 

les pays méditerranéens, surtout dans la 
région à l'Est de Marseille, bien abritée du 
vent et qu'on appelle la Côte d'Azur. De 
grands hôtels ont été construits, ils reçoivent 
en hiver les gens qui viennent profiter de la 
douceur du climat et en été les touristes qui 
aiment le soleil et le temps sec. 


6 que vous dever bien savait 


Dans les régions méditerranéennes, il fait 
très chaud en été, assez doux en hiver. On y 
cultive la vigne et l'olivier. 


Cannes. 
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ù LA CARAVANE - Nous allons traverser le 

grand désert du Sahara comme on le faisait 
autrefois, avec une caravane de chameaux. 
Nous partons d'Algérie, pour un voyage de 
plusieurs mois dans une région sèche, où 
il ne pleut presque jamais, où il n'y a pas 
de rivière, et qu'on à longtemps appelée « le 
pays de la soif et de la peur ». 


@L'OASIS - De temps en temps, heureuse- 

ment, on peut se reposer dans un des rares 
endroits où il y ait de l'eau, de l'ombre et 
de la fraicheur : c'est une oasis. Dans les 
oasis poussent des palmiers, qui portent d'ex- 
cellents fruits appelés dattes. On y trouve aussi 
quelques autres plantes. 


OLES DUNES DE SABLE - Notre voyage 

commence par une longue marche dans 
une mer de sable : partout, à perte de vue, 
s'étendent des dunes. Grâce à leurs larges 
pieds les chameaux vont sans trop de peine 
dans le sable croulant que le vent soulève. 
Une sorte de fumée flotte au-dessus de la dune. 


Les dunes traversées, la caravane rencontre 
des plateaux rocheux couverts de cailloux. ne 
pousse presque rien sur ces plateaux secs où la 
marche est aussi pénible que dans les dunes 
de sable. On y trcuve seulement une touffe 
d'herbe de place en place. Il faut emporter du 
fourrage pour les chameaux, faire provision 
d'eau dans les oasis. Heureusement, les cha- 
meaux peuvent boire une très grande quantité 
d'eau, ce qui leur permet de résister long- 
temps à la soif. 


Q@LES MASSIFS MONTAGNEUX - Ailleurs, 

nous rencontrons des montagnes qui s'élè- 
vent jusqu'à 3.000 mètres. Autrefois, des quer- 
riers redoutables vivaient dans les massifs 
montagneux et pillaient les caravanes. Les pil- 
lards et la soif rendaient dangereuse la tra- 
versée du Sahara, et beaucoup d'hommes 
et de bêtes mouraient en route. Pourtant c'est 
ainsi, à dos de chameaux, que se faisait tout 
le commerce à travers le désert. 


OR LES BORDS DU NIGER - Mais notre 

caravane arrive au complet dans un pays 
où il y a des rivières et des lacs. Elle y trouve 
des pâturages, des arbres, de l'eau. Notre 
voyage se termine ici sur les bords du fleuve 
Niger. Nous avons traversé tout le Sahara. 


0 UNE AUTO-CHENILLE CITROEN - En 1922, 
un groupe d'automobiles Citroën a réussi à 
franchir le désert. Les roues des voitures 
étaient équipées avec des chenilles, comme 
en ont les chars d'assaut, dans l'armée, 
et certains tracteurs. Partis d'Algérie comme 
notre caravane, les automobilistes n'ont mis 
que vingt jours pour atteindre le fleuve Niger, 
à l'endroit où nous avons terminé notre voyage 
après plusieurs mois de fatigue et de dangers. 
Ils avaient traversé beaucoup plus vite que 
nous, avec nos chameaux, les dunes de sable, 
les plateaux rocailleux et les massifs mon- 
tagneux. 
0!" AUTOCAR SAHARIEN - Depuis cette 
date, des pistes pour automobiles ont éte 
établies dans le Sahara. Aujourd'hui, des auto- 
cars font la traversée du désert en moins de cinq 
jours. Le Sahara n'est plus le pays de la peur. 


Len 
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(6 que vous deveh bien éauoit 


Le Sahara est un désert. C'est une immense 
étendue où l'eau et les arbres sont très rares. 
Dans les oasis, où il y a un peu d'eau, poussent 
des palmiers. 
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Regardez le portrait d'une petite fille noire 
qui s'en va en classe. C'est le jour de la ren- 
trée. Elle a mis une belle robe à collerette et 
sa coiffure des jours de fête. Dans ses faux 
cheveux, brillent des bijoux, des pièces d'or 
et des médailles. Autour de son cou pendent 
des cordelettes qui tiennent ses gris-gris. 


La rentrée des classes a lieu seulement au 
mois de novembre, quand les grandes pluies 
de l'été sont passées. Il fait très chaud dans le 
pays de Fatou, au Sénégal. On ne fait jamais 
de feu dans les maisons et le thermomètre 
dépasse souvent quarante degrés. 


Au mois de novembre, les pluies s'arrêtent 
et une longue période de sécheresse com- 
mence. Les parents de Fatou se dépêchent 
de récolter les arachides, qui serviront à 
faire de l'huile. Les hautes herbes où Fatou 
était cachée jusqu'à la tête vont se dessécher. 
Au mois de juin, on les brülera pour préparer 
la terre et semer de nouveau des arachides. 


4 ù 
re 

Observez le nez large, les lèvres épaisses, la peau noire 
et brillante, les faux cheveux de Fatou. On voit, à 
droite, ses vrais cheveux, courts et Crépus. 

Le gris-gris contient des vd 
coquillages, une corne, 
des bandelettes d'étoffe 
et divers objets enfermés 
dans un sac de cuir bien 
cousu. On croit qu'il pro- 
tège des maladies et on 
le porte sur la peau, 


LE 


Les arachides (cachuë- 
tes) poussent dans la 
terre. On les utilise pour 
faire de l'huile, Vous avez 
F4 certainement lu sur cer- 
_. taines bouteilles : « huile 
d'arachide ». 


Le baobab à perdu ses feuilles, la saison des pluies 
est terminée, 


STE NE er. k 

La case de Fatouest faite de: 
tiges de mais et de mil fixées” 
sur un bâti de bois, 


Le pays 
de Fatou 


L'énorme baobab perd ses feuilles qu'il 
a tout juste gardées pendant les deux ou trois 
mois de la saison des pluies. I] dresse ses 
grosses branches courtes au-dessus de la 
grande plaine, toute plate, qu'on appelle la 
brousse. 


Fatou ne demeure pas dans une maison, 
mais dans une case. C'est une habitation 
toute ronde, formée de piquets de bois et de 
paille. Il n'y a pas de fenêtre ni de cheminée, 
juste une seule porte. À l'intérieur, on ne voit 
pas de meubles : seulement un coffre pour 
ranger les vêtements. Pas de lit non plus: 
on dort sur des nattes étendues par terre. 
Dehors, devant la case, on fait du feu entre 
deux pierres pour cuire les aliments. La 
grande occupation de la maman de Fatou, 
c'est de piler le mil. On écrase les grains de 
mil pour faire une sorte de farine qui sert à 
préparer la bouillie ; c'est le plat de presque 
tous les repas. Il faut aussi surveiller le trou- 
peau de bœufs à bosse et de moutons qui 
se nourrissent de l'herbe de la brousse, 


(6 que vous dever bien éavoit 
Au Sénégal, il fait toujours chaud. Les Noirs 
vivent dans des cases, cultivent les arachides 


et élèvent des bœufs, 


CS 
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@ AU PAYS DE LA FORÊT ÉQUATORIALE- 

Nous avons pris le bateau à Bordeaux. 
Après une semaine. de navigation vers le Sud 
nous voici arrivés dans une région marquée 
sur la carte par une ligne qui sépare la terre 
en deux moitiés et qu'on appelle l'Équateur. 
La forêt couvre la plus grande partie du soi 
de cette région où il fait très chaud et où il 
pleut beaucoup. 


Suivons la petite troupe qui avance lentement 
dans la forêt équatoriale. Des noirs marchent 
en file. Îls sont presque nus et portent des 
fardeaux sur la tête. Ils avancent avec pru- 
dence en écartant les serpents dangereux qui 
vivent dans le sous-bois touffu. Dans ce 
pays le soleil est très haut dans le ciel au 
milieu de la journée. Il est même quelquefois 
exactement au-dessus de Ia tête, et les blancs 
doivent se protéger le crâne contre ses rayons 


2) 


brüûlants. Mais il n'est pas nécessaire de beau- 
coup s'habiller : il ne fait jamais froid. 


QE TEMPS FERA-T-IL ? - Quel temps la 

petite troupe aura-t-elle pendant son voyage 
dans la forêt équatoriale ? C'est facile à savoir : 
la température ne change presque pas au 
cours de l'année, dans le pays de l'Équateur. 
Il n'y a pas d'hiver ; il n'y a pas d'été non 
plus, ni de saison sèche. Il pleut presque 
tous les jours. Le ciel est couvert de gros 
nuages sombres, la forêt est pleine de brume. 
De violents orages éclatent souvent et il tombe 
une pluie abondante. C'est le pays de la cha- 
leur et de l'humidité. Ce climat n'est pas très 
agréable, ni très sain, et les blancs sont obligés 
de prendre chaque jour des médicaments 
contre la fièvre. La petite troupe est donc 
sûre de ne pas souffrir du froid. Mais elle 
devra supporter des orages et une chaleur 
humide continue. 
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LA FORÊT ÉQUATORIALE - Voici la troupe 

parvenue en pleine forêt. Les arbres sont 
hauts comme trois maisons de six étages posées 
les unes sur les autres. Des lianes, semblables 
à de longues quirlandes, pendent et s'enrou- 
lent aux branches. Sur le sol poussent des 
fougères. Des serpents se cachent sous l'herbe. 
A tout moment le voyageur risque d'être 
piqué par des araignées ou des mouches 
très dangereuses. Des singes courent dans 
les arbres et des perroquets perchent tout en 
haut. 


O LES RAPIDES - Le meilleur moyen de tra- 

verser la forêt est de suivre le cours d'une 
rivière, quand les eaux sont calmes. Mais les 
rivières sont souvent coupées par des rapides 
où l'eau bouillonne sur des rochers luisants. 


fo) LA CONSTRUCTION DE LA ROUTE - On va 
ouvrir une route dans la forêt. Des noirs 
débarrassent le sol, coupent les branches, 


abattent les arbres — remarquez la grosseur 
des troncs abattus. Quand le sol est bien 
nettoyé, on pose des rails, on y fera rouler 
des wagonnets qui transporteront le matériel 
nécessaire à la construction de la route. 
Chaque jour la voie avance un peu. 


LES BOIS PRÉCIEUX - La route est enfin 

terminée. On va pouvoir amener jusqu'à 
la côte les billes de bois précieux que 
contient la forêt équatoriale, Ces bois seront 
chargés sur des bateaux. En Europe, on en 
fera de très jolis meubles, 


le que vous dever bien snvoit 


Le bois est la plus grande richesse des 
forêts dans les pays chauds et humides. La 
vie, dans ces pays, est pénible et malsaine, 


surtout pour les blancs qui n’y sont pas 


habitués. 
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29: LEÇON 


Dans la rizière 


© LE LABOUR DANS LA RIZIÈRE - Les pluies 

ont inondé le champ. Le paysan prépare 
le sol où il va cultiver le riz, Les buffles tirent 
là charrue dans là boue. Ce champ est une 
rizière. 


QE PAYSAN - Le paysan porte un grand 

chapeau qui le protège du soleil, car la 
période des pluies est aussi celle des grandes 
chaleurs. Sa peau est jaune. 


O!LE REPIQUAGE DU RIZ - Le champ a été 

labouré et hersé et, toujours dans la boue, 
les paysans repiquent les petites tiges de riz, 
Ils sont très nombreux. Il faut beaucoup de 
monde pour faire ce long travail. Les plants 
de riz que les paysans repiquent dans la rizière 
ont été arrachés dans une pépinière où le 
riz avait d'abord été semé. 


OL'ARRIVÉE DE L'EAU DANS LA RIZIÈRE - 

[ faut que la petite plante de riz baigne 
constamment dans l’eau. On s'arrange donc 
pour qu'il y ait toujours une certaine épais- 
seur d'eau. Mais il n’en faut pas trop car le 
haut de la plante ne doit pas être inondé. 


Des barrages pourvus d'ouvertures règlent 
la quantité d'eau nécessaire dans la rizière. 
On peut arrêter ou laisser couler l'eau à vo- 
lonté, suivant les besoins. Quand les épis 
sont formés, on arrête complètement l’eau, 
et la rizière devient sèche. 


LA MOISSON - Voici le champ de riz au 
jour de la moisson. Ne croirait-on pas voir 
un champ de céréales quelque part en France ? 
L'épi de riz est fragile et s'égrène facile- 
ment; le sol est encore humide et mou; 
c'est pourquoi on coupe le riz à la faucille. 
Et la moisson, comme le repiquage, occupe 
un grand nombre de travailleurs. 
1 faut ensuite battre le riz pour recueillir 
les grains. Le battage se fait en général au 
fléau, de la même façon que pour le blé, autre- 
fois en France. Puis on décortique les grains 
pour obtenir le riz blanc que vous connaissez. 


LES PAYS DU RIZ - Dans le monde on récolte 

autant de riz que de blé. Mais la plus grande 
partie de ce riz sert à la nourriture des habi- 
tants qui sont très nombreux, dans le pays 
où il est cultivé, en Asie. 

Le grand marché du riz en Indochine, est à 
Cholon, Sud Viet-Nam (voir photo). 


(€ que vous devek bien onvoit 
La culture du riz est difficile. Il faut un grand 
nombre de travailleurs, de la chaleur el beau- 
coup d'eau. Dans le monde on récolte autant 
de riz que de blé, 
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ma... Observons : le marron- 

nier de la cour de ré- 

création, le platane de 

l'avenue ou du cours, 

le tilleul de la place, ou un autre arbre (sauf 
résineux). 


EN AUTOMNE - Au mois d'Octobre, la 

couleur des feuilles de l'arbre commence 
à changer. Cueillez une feuille au début du 
mois, puis une autre à la fin du mois. Conservez 
ces feuilles bien à plat entre deux feuilles de 
buvard dans un livre. Comparez-les : (couleur, 
aspect, poids, etc.). 

En Novembre, les feuilles tombent. Ecrivez 
la date du jour où toutes les feuilles sont tom- 
bées. Que sont devenus les fruits, si l'arbre 
en portait ? 


@EN HIVER - L'arbre ne change pas pendant 
l'hiver. Cependant, regardez chaque mois 
les extrémités des branches. 


"— @AU PRINTEMPS - Les 
e bourgeons grossissent. 
La première feuille s'ou- 
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notez la date. Comp- 
tez les feuilles qui s’ou- 
vrent. Bientôt, vous ne 
pouvez plus les compter ; toutes les feuilles 
apparaissent. Notez la date. De quel côté les 
feuilles sont-elles venues d'abord ? 


Tous les huit jours cueillez une feuille. Con- 
servez-la ou calquez-en lé contour sur une 
page de cahier (écrivez la date). Mesurez les 
feuilles que vous cueillez ; écrivez les dimen- 
sions mesurées en centimètres : que remar- 
quez-vous ? 

L'arbre fleurit-1? Notez le jour où appa- 
raissent les premières fleurs. Cueillez une 
fleur et regardez-la. Pendant combien de 
temps voit-on des fleurs ? Notez la date du jour 
où vous n'en voyez plus. 


Q@EN ÉTÉ - Quand les feuilles ne grandissent 


plus, cessez d'en cueillir régulièrement, 
mais cueillez-en plusieurs le même jour, à 
divers endroits de l'arbre 
et sur plusieurs arbres 
semblables : mesurez-les, 
que constatez-vous ? 


Que sont devenues les fleurs ? 


Recopier les quatre phrases suivantes, et écrivez en 
face : en été, en hiver, au printemps ©u en automne, 


|. les premiers bourgeons s'ouvrent..........,.... 
2 l'arûrée 4st vert ef Toi: sesmisssaraasrteremrs 
3, les feuilles tombent sur le s0l..,..,.........,.. 
4, l'arbre semble mort 


CP 


[5] LA HAUTEUR DU SOLEIL EN HIVER - En 

Décembre, un jour ensoleillé, à midi, 
placez-vous comme l'enfant du croquis n° 5, 
juste à la place qu'il faut pour apercevoir le 
soleil exactement au-dessus du toit; marquez 
votre place et mesurez la distance qui vous 
sépare du bord du mur de la maison (vous 
pouvez mesurer en comptant vos pas). Notez 
la distance sur un croquis que vous ferez en 
reproduisant celui du livre. 


| 6 LA HAUTEUR DU SOLEIL EN JUIN - Placez- 

vous comme l'enfant du dessin n°6 et à midi; 
mesurez la distance qui vous sépare du mur. 
Faites le croquis, en calquant la maison sur 
celle du premier croquis. Laquelle des deux 
lignes AB est la plus penchée ? En quelle saison 
le soleil est-il le plus haut? Quand les rayons 
nous arrivent-ils le moins obliquement? 


Vous avez appris que le soleil se lève vers 
l'Est et se couche vers l'Ouest, mais vous 54- 
vez certainement qu'il n'apparaît pas ou ne 
disparaît pas exactement au même endroit 
toute l'année. 


Un bel arbre dans les Vosges. 


le que vous dever bien éco 


Le soleil éclaire et chauffe la terre bien plus 
longtemps en été qu'en hiver, aussi en été 
il se lève plus loin vers l'est et se couche plus 
loin vers l'ouest et il monte plus haut dans le 
ciel. 
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31. OBSERVATIONS A FAIRE SUR 


Le jour ot la nuit 


# 13 42 41 1 

OBSERVONS : En Octobre, notez à quelle 
heure on voit clair le matin (par exemple, 
le moment où l’on peut lire sans lumière). 
Notez à quelle heure on ne voit plus clair le 
soir (le moment où il faut absolument allumer 
pour continuer à lire). Calculez la durée du 
jour (comptez en heures et en quarts d'heure). 

Cherchez sur le calendrier l'heure de lever 
et de coucher du soleil. Comparez la durée 
du jour et de la nuit. Recherchez sur le calen- 
drier, au mois de septembre, vers le 20, la 
durée du jour et celle de la nuit. 

En Décembre, avant Noël, quelle est la durée 
du jour? Quelle est la durée de la nuit? (obser- 
vez vous-même et consultez le calendrier). 

En Mars, vers le 20, comparez la durée du 
jour et celle de la nuit. Rappelez-vous ce que 
vous avez déjà constaté en septembre. 

En Juin, toujours vers le 20, quelle est la 
durée du jour et celle de la nuit? Que peut-on 
dire en comparant la nuit en hiver et le jour 
en été? 


s 24 
22 25 A 


Automne 


REGARDONS LE CALENDRIER : copiez le 
nom des mois pendant lesquels les jours 
diminuent, puis copiez le nom des mois où 
les jours augmentent. Combien en comptez- 
vous dans chaque cas? 

La température, comme la longueur des 
jours change en cours d'année. Vous savez 
qu'il fait froid en hiver, chaud en été, Ecrivez 
la date du jour où l'on commence à faire du 
feu à la maison et en classe; du jour où vous 
mettez pour la première fois un manteau pour 
aller à l'école. Notez le jour où l'on cesse de 
faire du feu, le jour où vous ne mettez plus 
de manteau, le jour où vous pouvez retirer les 
vêtements de laine. Cette date est-elle connue 
d'avance ou change-t-elle avec les années? 
Quand on a quitté les vêtements de laine, 
est-on sûr de ne pas les remettre au moins 
quelques jours ? 

La longueur des jours change au cours 
de l'année et la chaleur varie avec les sai- 
sons. 


Printemps 


Au cours d'un mois environ, la lune change 
de forme parce que la partie éclairée n’est 
pas toujours la même pour nous. 


REGARDONS LE CIEL ÉTOILÉ un soir où 
il fait très clair, sans nuages. Pourriez-vous 
compter les étoiles? Cependant, vous n'en 
voyez que très peu avec vos yeux. Examinez 
la photo prise avec une grosse lunette et qui 
montre un très petit coin de ciel : imaginez 
combien il y a d'étoiles dans le ciel. 


le que vou devei Gien savui 


Les jours sont plus longs et plus chauds en 
été qu'en hiver. Le ciel contient un nombre 


La lune vue avec une grosse lunette; un croissant seulement est éclairé considérable d'étoiles. 
par le soleil. 


LA NUIT. LA LUNE - Pendant un mois d'hi- 
ver observez la lune et les étoiles. Voyez-vous 
toujours la lune quand il fait nuit? (même si 
le ciel est sans nuages?) La lune a-t-elle tou- 
jours la même forme ou change-t-elle? 


Sur le calendrier : Quels sont les quatre 
signes qu'on utilise pour représenter la lune? 
Que signifient les lettres : NL -PQ -PL - 
D Q? Dessinez les formes de la lune qui cor- 
respondent à ces désignations. Relevez la 
date qui ‘indique la nouvelle lune du mois, 
celle du mois précédent, celle du mois sui- 
vant : que constatez-vous? Relevez les dates 
de la nouvelle lune dans toute une année. 
Combien en comptez-vous ? 
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Pôle Sud ? 


32: LEÇON 


Ja terre ot le 4oluil 


fPéle Nord © 


© LA TERRE EST RONDE - En 1949, pour la 

première fois un avion américain a fait le 
tour de la Terre en un seul vol, sans se poser. 
Il est parti d'Amérique le 26 février, il a volé 
toujours droit devant lui et, le 2 mars, il était 
revenu en Amérique à son point de départ, 
après un long voyage de près de 40.000 kilo- 
mètres. Imaginez, en regardant le globe ter- 
restre, le voyage de l'avion autour de la Terre : 
c'est parce qu'elle est ronde qu'on peut en 
faire le tour. La Terre est une grosse boule un 
peu aplatie. 


6 LA TERRE TOURNE - Tous les matins, le 
Soleil se lève du même côté, qu'on appelle 


l'Est; tous les soirs il se couche à l'Ouest, du 
côté opposé. Il semble que le Soleil se déplace 
dans le ciel, entre l'Est et l'Ouest; mais en 
réalité, c’est la Terre qui tourne sur elle- 
même, comme une toupie. 


Pensez à ce que vous voyez quand vous êtes monté 
sur un manège à la fête : vous avez l'impression que 
vous ne bougez pas et que le paysage tourne autour 
de vous, Mais votre maman que vous apercevez à 
chaque tour voit bien que c'est vous qui tournez. 
Dans le train, les arbres et le paysage défilent devant 
les glaces. Pourtant c'est le train qui avance: le pay- 
sage est immobile, Dans la lumière des phares de l'auto- 
mobile, les papillons qui voltigent ont l'air de se préci- 
piter sur la voiture : les papillons ne volent pas si vite, 
c'est la voiture qui arrive vite vers eux, 


Faites une boule de terre glaise et percez-la avec 
une aiguille à tricoter pour pouvoir la faire tourner 
comme sur le croquis). Votre aiguille, c'est l'axe 
pour la Terre, il n'existe pas, c'est une ligne qu'on 
imagine pour expliquer que la Terre tourne sur elle- 
même), l'endroit où la ligne perce la Terre, ce sont 
les deux pôles, le Pôle Nord et le Pôle Sud, L'Equa- 
teur sépare la moitié Nord et la moitié Sud de la Terre 
sur les globes et les cartes, C'est aussi une ligne 
imaginaire. 


(3 LE SOLEIL - Dans le ciel, il existe des mil- 

lions et des millions d'étoiles (voir photo 
p. 68). À l'œil nu, on en voit déjà beaucoup 
quand la nuit est claire. Mais avec l'aide de 
lunettes spéciales on peut en compter un 
nombre considérable. Le Soleil est aussi une 
étoile, mais comme il est beaucoup moins 
éloigné de nous, il apparaît plus gros que les 
autres étoiles. Cependant, le Soleil est loin, 
très loin de nous : si c'était possible, un avion 
qui ferait 1.000 kilomètres à l'heure sans 
jamais s'arrêter mettrait vingt ans pour par- 
courir une telle distance. C'est parce que le 
Soleil est si loin de nous qu'il apparaît assez 
petit. Mais en réalité il est très gros et très 
chaud, Si on représentait la Terre par une tête 
d'épingle, le Soleil serait une grosse orange. 


()LE JOUR ET LA NUIT - Quand une partie 

de la Terre se trouve dans la lumière qui 
vient du Soleil, c'est le jour pour cette partie-là 
de la Terre, l'autre moitié est dans la nuit. 
Comme la Terre tourne sans arrêt, il y a 
toujours une partie éclairée par le Soleil, et 
une partie qui est dans la nuit; et chaque 
région de la Terre passe à son tour devant 
le Soleil. 


Marquez sur le globe terrestre un point 
facile à voir, par exemple une épingle à l'em- 
placement de Paris et faites tourner lentement 
le globe sur lui-même dans le sens indiqué de 
façon à obtenir les observations représentées 
sur les croquis. Pour cela, placez le globe qui 
tourne de manière qu'il reçoive la lumière de 
là fenêtre ou d'une lampe. Remarquez bien le 
moment où Paris entre dans la lumière (on dit 
alors à Paris que le Soleil se lève) ; le moment 
où il est midi (c'est-à-dire quand Paris est 
en pleine lumière); le coucher du Soleil (quand 
Paris entre dans l'ombre). Quand le globe a 
fait un tour complet, il s'est passé un jour ou 
24 heures. 


C'est pourquoi, tous les matins, on croit 
voir ge lever le Soleil à l'Est. 


Sur les montres et les pendules, le jour est 
divisé en douze heures seulement, la petite 
aiguille fait deux fois le tour en 24 heures. 
Au lieu de dire 8 h. du soir, comment dit-on 
parfois? (par exemple, à la radio quand 
l'horloge parlante donne l'heure, ou sur les 
indicateurs de chemins de fer). 


Pôle Nord, 


F1 


le que vous deveh bien savait 


La Terre tourne sur elle-même en un jour 
de vingt-quatre heures. Le Soleil, qui nous 
envoie la chaleur et la lumière est une étoile, 
beaucoup plus grosse que la Terre, située 
très loin de nous et très chaude. 


ii 


Soleil 


5 
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© LA TERRE TOURNE AUTOUR DU SOLEIL - 

La Terre ne se contente pas de tourner sur 
elle-même; en même temps que ce mouve- 
ment, elle en fait un autre autour du Soleil. 
Dans une année, la Terre suit un grand cercle 
un peu allongé autour du Soleil : le printemps 
correspond toujours à la même position de la 
Terre qui revient chaque année au même 
point sur le cercle (comme le montre le cro- 
quis) et les autres saisons aussi reviennent 
régulièrement chaque année. Nous avons en 
France quatre saisons. 


@LE PRINTEMPS - De Mars à Juin (le calen- 

drier vous donnera les dates exactes) : 
c'est la saison du renouveau, tout reverdit, 
les arbres et les prés, tout fleurit, les oiseaux 
reviennent et font leur nid, on sème et on plante 
dans les jardins et dans les champs, les jours 
augmentent, le temps se réchauffe. Pâques 
est la grande fête du printemps. 


© L'ÉTÉ - De Juin à Septembre, c'est la saison 

de la chaleur, des journées longues, c'est 
le moment des vacances. Dans les champs, 
c'est la saison des gros travaux, fenaison et 
moisson, Les arbres sont touffus et donnent 
de l'ombre. Dans les jardins, les légumes 
mürissent et les fleurs éclatantes s'ouvrent. 


OL'AUTOMNE - I dure de Septembre à 

Décembre. Les jours diminuent et le froid 
apparait, avec des jours brumeux et des 
coups de vent. Partout, on fait les dernières 
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récoltes, pommes de terre et betteraves, raisin 
et pommes, La rentrée des classes, en Octobre, 
est au début de l'automne. 


© L'HVER - De Décembre à Mars, les jours 

sont courts et froids; le soleil est pâle et 
souvent caché, la plupart des arbres ont 
perdu leurs feuilles, les jardins sont déserts, 
il fait bon au coin du feu. C'est le moment de 
Noël qui voit commencer l'hiver. 


O LES SAISONS DANS LE MONDE - Dans les 

autres régions de la Terre, les saisons ne 
sont pas les mêmes que chez nous. Vous vous 
souvenez du petit esquimau et de sa maison 
de glace, dans laquelle il vit, près du Pôle 
Nord, pendant l'hiver. Dans cette région, 
l'hiver dure presque six mois. Il est suivi d'un 
long été où le soleil n'est pas bien chaud, mais 
où il reste longtemps sans se coucher. Si bien 
qu'on le voit à minuit. | 

Quand on se rapproche de l'Équateur on 
rencontre d’abord le pays de Fatou : le Séné- 
gal, puis la grande forêt équatoriale. 

Au Sénégal où il fait toujours chaud, il y a 
seulement deux saisons : une saison sèche et 
une saison des pluies qui dure quelques mois 
d'été. 

Dans la forêt équatoriale, il n'y a pas de 
saison : toute l'année les jours sont chauds et 
humides. 


Tous ces pays sont situés dans la moitié 
Nord de la Terre, du même côté que nous 
de la ligne de l'Equateur. Dans l'autre moitié 
on retrouve les mêmes régions : près de 
l'Equateur, des pays où le temps est toujours 
chaud et humide ; puis, en s'éloignant de 
l'Equateur vers le pôle Sud, des pays où il y 
a deux saisons, l'une sèche et l'autre pluvieuse: 
ensuite des pays comme le nôtre avec quatre 
saisons, et, tout au Sud, le pôle Sud, avec son 
long hiver de six mois suivi d’une saison moins 
froide où le soleil brille encore à minuit. Seu- 
lement, de l'autre côté de l'Equateur, les sai- 
sons sont l'inverse des nôtres : quand c'est 
l'été chez nous, là-bas, c'est l'hiver; et quand 
on fait la moisson, dans certains pays de l'autre 
côté de l'Equateur, chez nous, il neige. 


Ce que vous dever bien savoir 
La Terre qui tourne sur elle-même en un 
jour, tourne aussi autour du Soleil en un an. 
Les quatre saisons, dans les pays tempérés 
comme le nôtre, sont le printemps, l'été, 
l'automne et l'hiver. 
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34. OBSERVATIONS A FAIRE SUR : 


Le temps qu'il fait 


@ REGARDONS LE CIEL - Certains jours le 

ciel est d'un bleu pur, sans un nuage; 
d'autres fois, il est couvert. Parfois encore, 
tout est gris, les nuages ne se distinguent 
pas et il fait à peine clair. En regardant le 
ciel chaque jour, vous noterez donc s'il est 
clair ou couvert, ou clair avec des nuages ; 
vous regarderez les nuages et apprendrez à 
reconnaitre ceux qui apportent la pluie, ceux 
qui annoncent l'orage, ceux qui sont signe 
de pluie pour le lendemain. Vous représen- 
terez le ciel suivant les croquis n° 1. 


e LE VENT - Les nuages nous renseignent 
aussi sur le vent : sa direction et sa force. 
Vous pouvez aussi regarder la girouette qui 
indique la direction du vent. Pour la force 
(ou la vitesse) vous noterez s’il est faible, 
moyen ou fort. 
Vent faible : les arbres ne bougent pas, un 
papier lancé dans le vent retombe vite. 
Vent moyen : les branches remuent, le 
papier voltige et court. 
Vent fort : les arbres plient, le vent siffle, 
les papiers sont emportés dans un tourbillon. 
Une flèche représentera le vent suivant sa 
direction et sa force. 


| —— 


Vent d'est moyen 
an nd 
Vent d'auest fort 


© LA TEMPÉRATURE - Tous les jours, à la 


même heure, regardez la température et 
notez-la. Vous pouvez dessiner un thermo- 
mètre sur lequel vous indiquerez le nombre 
de degrés en comptant 1 mm. par degré. 


Temperature 


Ecrivez la date du premier jour de gelée. 
Comptez le nombre de jours où il a gelé. 
Notez les dates des gelées tardives au mois 
de mai. Renseignez-vous sur les dégâts qu'elles 
ont causés. 


0 LA PLUIE - Notez les jours où il a plu, écri- 
vez s'il s'agit de pluies faibles, de pluies 

moyennes ou de pluies fortes. 
Renseignez-vous : quel est le vent de la 


\\L \\ (4) 
Tu 


Pluie 
Faible Moyenne 


Abondonte 


m— > F …. 
Temps Temps Temps 
pluvieux brumeux ensoleillé 


pluie? Les pluies violentes sont-elles amenées 
par le même vent que les pluies fines? Suivant 
les saisons, la pluie est-elle la même? Observez 
le ruisseau ou la rivière après une pluie : en 
hiver, en été. 

Relevez les proverbes qui parlent de la 
pluie. Quels sont les mois où les paysans 
souhaitent la pluie? ceux où ils craignent la 
pluie? Pourquoi? Quels travaux surtout sont 
gênés par les averses? 


Q AUTRES OBSERVATIONS - La neige. Quand 

i neige, quelle température fait-il dehors? 
D'où vient le vent? 

Comptez le nombre de jours de neige pen- 
dant l'hiver (combien de fois il a neigé et 
pendant combien de temps la neige est restée 
sur le sol). Mesurez l'épaisseur de la couche 
de neige qui recouvre le sol. En ville, observez 
ce que devient la neige : pourquoi jette-t-on 
du sel? Que devient la neige gelée et pié- 
tinée ? 

Dans les pays où la neige est abondante : 
que fait le traineau? 

Que met-on aux roues arrière des voitures ? 

Quel vent fait fondre la neige? Le soleil 
suffit-il à la faire fondre? Sinon que faut-il 
alors? 

La grêle. Notez les chutes de grêle. Ramas- 
sez des grêlons : que deviennent-ils en fondant? 
Quelle différence faites-vous entre les grélons 
et les flocons de neige? Quels dégâts cause la 
grêle? (découpez dans un journal un article 
qui le raconte). 

Le brouillard. Le vent est-il fort un jour de 
brouillard ? 

Comment le brouillard finit-1? on dit qu'il 
se lève ou qu'il tombe. 

L'arc-en-ciel. Quand le voyez-vous ? Où est 
le soleil? Où pleut-il? Dessinez l'arc comme 
vous le voyez : pouvez-vous compter les cou- 


leurs? sont-elles bien séparées? Parfois on 
voit 2 arcs. Notez le jour et l'heure: où vous 
avez vu l'arc-en-ciel. Relevez des proverbes 
qui parlent de l’arc-en-ciel. 

Le temps du mois écoulé. Quand le mois 
est fini, regardez les renseignements que vous 
avez recueillis pendant le mois et écrivez: 

Quel jour a été le plus froid (température 
relevée). 

Quel jour a été le plus chaud. 

Quel vent a soufflé le plus souvent. 

La direction du vent explique-t-elle la tem- 
pérature? (par exemple si le vent du nord a 
soufflé presque tout le mois de janvier) le 
mois a-t-il été pluvieux? quel rapport cela 
a-t-il avec le vent ? 


le que vous dever bien bavui 


L'état du ciel, la direction et la force du 
vent nous renseignent sur ] le temps qu'il fera 


et nous permettent de prévoir les change- 


ments de température. = 
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35, OBSERVATIONS A FAIRE SUR : 


Etes 


Le vont, la pluie. 


© LE VENT SAUVAGE DE NOVEMBRE - De 

quel côté vient le vent? Est-il fort? Regardez 
la fumée des cheminées, les nuages, les feuilles 
mortes, les branches des arbres. Essayez 
d'avancer contre le vent en tenant à deux 
mains un journal déplié. Essayez ensuite avec 
le vent dans le dos : que constatez-vous? 

«La pluie tombe-t-elle lentement ? violem- 
ment? en rafales? Quels dégâts cause le vent 
violent? aux arbres? aux dernières plantes 
du jardin? aux toits des maisons? 

Au bord de la mer, qu'arrive-til? les 
vagues. la tempête. 

Lisez le lendemain, dans le journal de papa : 
les accidents dus au vent violent (avions, 
bateaux en mer, accidents en ville). 


@ LE BROUILLARD EN AUTOMNE - Fait-il du 
vent? Pleut-il? À quoi se voit l'humidité de 

l'air? (les cheveux bouclés des filles, le pavé 

des rues, les objets qu'on touche dehors.) 

Observez les lumières dans le brouillard : 
les phares des autos, les lumières de la rue, 
le soleil s'il apparaît (peut-on le regarder?). 

À quelle distance, à peu près, reconnaissez- 
vous un camarade ? 

Comment le brouillard est-il venu? d'un seul 
coup ou bien lentement? 

Comment se dissipe-t-il ? (la pluie, ou le 
soleil). 

Lisez encore, dans le journal de papa les 
accidents causés par le brouillard (les autos 
dans les rues, les avions, les bateaux, les 
chemins de fer). 


Oux JOUR DE FROID SEC BIEN PIQUANT - 

Regardez le ciel : est-il clair ou couvert? 
Voit-on les étoiles le soir? La lune est-elle bril- 
lante? Voyez-vous des nuages? 

Fait-il du vent? De quel côté vient-il? Com- 
ment appelle-t-on ce vent froid qui pique? 
Regardez les oreilles et le nez de vos cama- 
rades. Le feu tire-t-il bien aujourd'hui? 

Entend-on les pas résonner sur le sol? Pour- 
quoi? 

Relevez la température. Qu'est devenue 
l'eau des ruisseaux? Notez tout ce qui est gelé 
au jardin, en ville. Observez les passants dans 
la rue, leur allure, leurs vêtements. Quels 
travaux fait-on par ce froid sec? charrois de 
fumier, taille des haies, remonter la terre des 
vignes. À quels signes peut-on dire : «Il 
va neiger»? (couleur du ciel...). 


@ LA PETITE PLUIE FINE QUI DURE TOUTE 

LA JOURNEE - De quel côté vient le vent? 
Cherchez sur la carte de France la mer que le 
vent à traversée. 

Observez les nuages : sont-ils haut dans le 
ciel ou bas? bien dessinés ou confus? 

Relevez la température. A-t-il gelé pendant 
la nuit? 

La maison est humide, rien ne sèche : don- 
nez des exemples. 


O ÉCLAIRCIES ET GIBOULÉES DE PRINTEMPS - 

Quelques belles journées douces et enso- 
leillées font déjà penser à l'été : comptez-les 
en mars et en avril 


Parfois, le temps est vilain et froid, on croi- 
rait l'hiver revenu : comptez les mauvais 
jours ; notez combien de fois il a gelé en mars 
et en avril. 

I arrive que le même jour, le temps soit 
beau et vilain tour à tour. 

Notez la température à plusieurs moments 
de la journée, au soleil et à l'ombre, à l'abri 
et au vent : que constatez-vous ? 

Regardez d'où vient le vent. Notez s'il 
change de direction. Observez le ciel, les 
nuages (couleur, forme, vitesse). 

L'averse de printemps : dure--elle long- 
temps? (combien d'averses dans la journée, 
durée de chacune). Cette averse est-elle vite 
séchée? (dans la cour, la rue). Pourquoi ? 

Pourquoi dit-on : « En avril ne te découvre 
pas d'un fill»? 


UNE BELLE JOURNÉE CHAUDE DE JUILLET - 

Relevez la température, à l'ombre et au 
soleil, matin, midi et soir. 

Que pouvez-vous dire du ciel? (nuages, 
vent, lumière). 

Quels travaux fait-on aux champs par ce 
beau temps ? 


L'ORAGE ÉCLATE - A quoi savez-vous 

qu'il va faire de l'orage”? la température.., 
les nuages, la couleur du ciel, les coups de 
vent, l'énervement des animaux. et des 
gens. 

L'orage éclate : notez ce qui commence, le 
tonnerre ou la pluie? Le tonnerre vient apres 
l'éclair dont on voit l'image sur la photo. 

La pluie est-elle violente? Observez et notez 
les détails qui le prouvent. Est-elle abondante ? 

Après l'orage l'air fume. Que se passe-t-il? 


+ re =: SOIR 
dé TE 


le que vous devek bien savait 


A chaque saison correspond un type de 
temps : vent, pluie et brouillard en automne ; 
froid et gelées en hiver ; giboulées au prin- 
temps ; chaleur et orages en été. 


Le climat 


36* LEÇON 


LE TEMPS EST VARIABLE - Vous savez 
maintenant qu'au cours d'une année les tem- 
pératures varient. Les observations faites, à 
chaque saison, vous ont appris qu'en général 
il fait froid en hiver et chaud en été. Mais 
vous avez également noté qu'il fait parfois 
assez frais en juillet et que certaines journées 


bien ensoleillées du printemps sont chaudes. 


LE VENT - Vous avez vu qu'en France le 
vent change souvent de direction et de 
force, Vous avez remarqué par vos observa- 
tions que c'est toujours le même vent qui 
apporte la pluie, toujours le même qui souffle 
les jours de grand froid, en hiver, ou de sé- 
cheresse en été, mais on ne peut pas deviner 
longtemps d'avance quel vent soufflera. En ob- 
servant le ciel, on peut cependant faire quel- 
ques prévisions, c'est ce qu'indique la radio. 


En hiver. 


LA PLUIE - Les observations que vous avez 
faites vous ont montré aussi que la pluie, 
comme le vent, ne pouvait être prévue bien 
longtemps d'avance et qu'elle était irréqu- 
lière. Une année, le mois de mars est très 
sec, une autre année, il est très humide : il 
existe des hivers où il pleut tous les jours et 
d'autres, très froids, où il gèle fort sans aucune 
pluie. On ne peut jamais prévoir si l'été sera 
ensoleillé ou pluvieux. 


LE CLIMAT DE LA FRANCE - Les tempé- 
ratures, les vents, les pluies et leur réparti- 
tion dans une année, cela s'appelle le climat. 
On dit que le climat de la France est tem- 
péré : il ne fait pas de froids terribles en hiver 
ni de chaleurs insupportables en été, le vent 
change souvent et les pluies sont irrégulières 
mais sans saison de sécheresse. 


Cauterets. En été. 


… Climat 
maritime 


Climat 
continental 


Si toute la France profite d'un climat tem- 
péré, cela ne veut pas dire que tous les pays 
de France ont le même climat, il y a bien des 
différences d'une région à l'autre : autour de 
la Méditerranée, il fait très doux en hiver et 
chaud en été, il pleut surtout au printemps et 
à l'automne, rarement en été. 

Près de l'Océan, les hivers sont doux et les 
étés tièdes tandis que loin de la mer, à l'inté- 
rieur, les hivers deviennent froids et les étés 
sont chauds. Le climat de l'intérieur est appelé 
continental. 


LES CLIMATS DANS LE MONDE - Ils chan- 
gent beaucoup depuis le Pôle jusqu’à l’Equa- 
teur. Dans certains pays, la température, le 
vent et les pluies sont plus réguliers qu'en 
France. Au Pôle et autour du Pôle, c'est-à-dire 
au pays de Nanouk le petit Esquimau, le climat 
est froid. Le vent est souvent violent et souffle 
régulièrement. Le sol est gelé pendant une 
grande partie de l'année. 

Les pays tempérés, comme le nôtre, n'ont 
ni froid, ni grosse chaleur. Le temps change 
souvent. Dans les pays situés au bord de la 
Méditerranée, l'hiver n'est pas froid et l'été 
est sec et chaud. Un peu plus au Sud, la séche- 
resse augmente : dans le désert du Sahara, il 
ne pleut presque jamais, 


Les pays chauds n'ont pas d'hiver. Les uns 
ont deux saisons bien tranchées : l’une sèche 
et l’autre humide : ce sont les pays où poussent 
les hautes herbes de la brousse. Dans ces 
régions il pleut régulièrement pendant une 
saison et il fait sec le reste de l'année. On peut 
donc dire d'avance, sans se tromper, le temps 
qu'il fera au mois de juin, ou au mois de 
novembre de l'année prochaine. Les autres 
pays, près de l'Equateur, sont toujours chauds 
et humides : c'est là qu'on trouve les grandes 
forêts. 

Au pays des rizières, pendant tout l'été, le 
vent apporte de grosses pluies venant de la 
mer. Puis il souffle dans la direction inverse, 
et c'est la sécheresse. 


Sur le dessin on a partagé la terre en bandes, du 
Nord au Sud. Chaque bande correspond à l'un des 
climats dont nous venons de parler, Exercez-vous à 
reconnaître le climat de chacun des pays où nous à 
conduit notre voyage à la découverte du monde : 
celui de Nanouk, le petit Esquimau, celui où nous 
vivons, celui de Fatou, celui de la grande forêt équa- 
toriale, etc, 


le que vous deve bien savait 


Pour connaître le climat d’une région, il 
faut observer les températures, le vent, les 
pluies. En France, le climat est tempéré, ni 
trop chaud, ni trop froid. Le climat maritime 
est doux et humide, le climat méditerranéen 
est sec et chaud en été. 
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37. OBSERVATIONS À FAIRE SUR : 


Les trauaux des champs 


Dans ce questionnaire, il faudra choisir selon (Ç)EN HIVER 


les terroirs les activités qui méritent l'intérêt 
d'une étude ; pour les travaux, on se rensei- 
gnera sur les outils et machines employés, en 
faisant des croquis et des dessins. 


© LES TRAVAUX DE L'AUTOMNE 


Au jardin. — En octobre, quels légumes 
restent encore au jardin? Quelles fleurs y 
voit-on encore? Quels sont les fruits que l'on 
récolte à l'automne dans le verger? Comment 
les conserve-t-on pour l'hiver? Sème-t-on 
encore des graines dans le jardin quand le 
mois d'octobre est venu? Souvent, on bêche 
le jardin à l'automne, savez-vous pourquoi? 

Dans les champs. — Les labours d'au- 
tomne : dans beaucoup de régions on sème 
du blé d'hiver, notez les travaux que cela 
demande (Le labour : quelle charrue est 
employée, comment est-elle tirée? Donne-t-on 
du fumier ou des engrais à la terre? Comment 
est semé le blé? quand commence-t-il à lever?) 

La récolte des pommes de terre : 
Qui emploie-t-on pour faire cette récolte? 
Comment arrache-t-on les pommes de terre? 
Savez-vous si on les trie en les récoltant, pour- 
quoi le fait-on? 

L’arrachage des betteraves: Qui vient 
arracher les betteraves ? Quels outils 
emploie-t-on ? Comment transporte-t-on les 


betteraves arrachées et décolletées ? A quoi 
sert la betterave ? Comment fait-on le silo qui 
va les conserver l'hiver ? S'il s'agit de bette- 
raves à sucre, où se trouve la râperie ? la 
sucrerie? la raffinerie? Que devient la pulpe 
de betteraves? 

Les vendanges : Qui fait les vendanges ? 
Quels outils et récipients emploie-t-on? Com- 
ment transporte-t-on les raisins? Où fait-on le 
vin nouveau? Comment le fait-on? 

La récolte des pommes : Comment récol- 
te-t-on les pommes ? Savez-vous si on les 
rentre ou si on les laisse en tas dans les champs? 
Que fait-on avec les pommes? Observez et 
racontez la fabrication du cidre. 

Dans les prés. — À quel moment rentre- 
t-on les bêtes à l'étable? ou bien, les laisse- 
t-on toujours dehors? Si on les rentre, que leur 
donne-t-on à manger”? 


Au jardin. — Avant la fin de l'hiver, le 
jardinier prépare la « couche » : de quoi 
s'agit-il? Que plante-t-on dans le jardin? Quand 
bêche-t-on? 

Dans les champs. — Le blé est-il levé? 
Quelle hauteur a-t-il en janvier? en mars? Le 
blé peut-il geler? Craint-il la neige? On fait 
souvent les charrois de fumier en hiver, pour 
préparer les semailles de printemps, pour- 
quoi ? 

Au bois. — Qu'est-ce qu'un affouage? Qui 
va couper au bois? Pourquoi part-on pour la 
journée entière? Quelle quantité de bois 
brüûle-t-on dans une maison pendant l'hiver? 


Comment fait-on la cuisine? Comment se 
chauffe-t-on ? 

Les haies. — Que fait-on aux haies chaque 
hiver? À quoi sert le bois? 

Dans les vignes. — Quel travail fait-on 
en hiver? À quoi sert la hotte du vigneron? 

Le repos de l'hiver. — Quels petits tra- 
vaux fait-on en hiver à la ferme ? Combien 
de temps peut-on dormir? Comparez avec 
l'été. Que fait-on à la veillée? Que faisait-on 
il y a cent ans? 


© AU PRINTEMPS 


Au jardin. — Quelles sont les fleurs qui 
apparaissent au printemps? Notez leur nom 
dans l’ordre où elles fleurissent, avec la date 
des premières fleurs. Comparez avec les 
fleurs des haies et des prés. Quels légumes 
sème-t-on ? Que plante-t-on au jardin ? Dans 
quel ordre? 

Dans les champs. — Quels soins donne- 
t-on au blé? Que fait-on s'il a gelé en hiver? 
Sème-t-on du blé de printemps? Que sème- 
t-on en mars et avril? Quand plante-t-on les 
pommes de terre? Comment les plante-t-on? 

Dans la vigne. — Notez les travaux de 
la vigne : comment y travaille-t-on la terre? 
Quand taille-t-on la vigne? À quel moment 
apparaissent les premières feuilles et fleurs? 
Comment attache-t-on la vigne? (fils tendus, 
échalas ou paisseaux...). 

Dans les prés. — À quel moment l'herbe 
reverdit-elle ? Quand sort-on les bêtes? Obser- 
vez les premières sorties du bétail. Quand 
sont nés les veaux? Qu'en fait-on? En dehors 
de l'herbe, que voit-on dans la prairie? (fleurs). 


Quels soins donne-t-on à la prairie? (engrais 
ou purin, les taupinières, les clôtures, etc.). 
Que fait-on aux arbres fruitiers? Pourquoi ? 


QEN ÉTÉ 


Au jardin. — C'est le moment de la 
récolte : notez, dans l'ordre, les légumes que 
donne le jardin. Quelles fleurs trouve-t-on au 
jardin en été? Quelles graines faut-il semer 
pour l'hiver? 

Dans les champs. — C'est la saison des 
gros travaux (voir leçon n° 11, p. 4 : la 
moisson). Que fait-on dans les champs de 
pommes de terre? Observez une larve de 
doryphore, un insecte, des œufs, un plant de 
pommes de terre attaqué et mangé. 

Dans les prés. — Les bêtes sont dehors, 
les rentre-t-on tous les soirs ou restent-elles 
dehors? Quand fait-on la traite? Qui ramasse 
le lait? À quoi sert-il? La fenaison est un gros 
travail du mois de juin (voir leçon n° 12, p. 26). 
Comment rentre-t-on le foin? (chariot, déchar- 
geuse). Le temps a une grande importance 
pendant la fenaison : quels proverbes enten- 
dez-vous dire qui parlent du temps vers la 
Saint-Jean? L'herbe coupée repousse : peut-on 
la couper une seconde fois? A quelle époque? 
Comment appelle-t-on cette seconde coupe? 


e que vous dever Gien savait : 


Les travaux des champs : sont différents pour 
chaque saison. La vie des hommes et celle 


des animaux subissent également, dans une 


certaine mesure, l'influence des saisons. 
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M 38. OBSERVATIONS 


À FAIRE SUR 


Le marché - La faite | 


LE MARCHÉ - A quel endroit se tient le 
marché? Indiquez-le sur le plan du bourg ou 
de la ville. 

Comment le marché est-il installé? bancs 
au long de la rue, marchands montant des 
tentes, marché couvert. 

Quel jour a lieu le marché? D'où viennent 
les acheteurs ? Où se tiennent les autres mar- 
chés les plus proches? 


CE QU'ON VOIT SUR LE MARCHÉ - A 
chaque saison, refaire la même enquête : 

Les fruits et les légumes : Enumérez 
les fruits et les légumes que vous avez vus sur 
le marché. Indiquez leur provenance : quels 
sont les fruits et les légumes récoltés dans la 
région? Quels sont ceux qui viennent de loin? 
Comptez le nombre des marchands de fruits 


: à AT # 


et de légumes : quels sont ceux qui vendent 
leur récolte ? Quels sont ceux qui revendent 
des produits achetés en gros? Pouvez-vous 
reconnaître les uns et les autres? 

La viande : Vend-on de la viande de 
boucherie? de la charcuterie? S'agit-il des 
marchands ordinaires du pays ou d'autres 
venus de plus loin? 

Les petits animaux : poules, poulets, 
lapins. Les vend-on vivants ou préparés pour 
la cuisson? Les paysans des environs vendent- 
ils les animaux comme les revendeurs qui 
achètent en gros? 

Le gibier : Voit-on du gibier toute l'année? 
Pourquoi? Relevez le nom des animaux que 
vous voyez, vivent-ils dans les bois ou dans 
les champs? 

Les produits de laiterie : Le beurre se 
vend-il en paquets tout préparés ou à la 
motte? Si les paysannes font encore leur 
beurre, comment le vendent-elles? Lisez la 
provenance du beurre en demi-livres sur les 
étiquettes. Faites de même sur les fromages 
et classez-les suivant qu'ils sont fabriqués dans 
le pays ou qu'ils viennent de plus loin. Classez- 
les aussi suivant la bête dont on tire le lait 
(vache, brebis, chèvre). 

Les autres marchands : Relevez les 
autres commerces qu'on trouve au marché : 
peut-on trouver dans les boutiques ce qui se 
vend au marché? Alors pourquoi vend-on 
aussi au marché? Les commerçants viennent-ils 
de la ville ou d'ailleurs? 

En faisant la liste de ce qu'on trouve au 
marché, notez ce qui a rapport à la saison 


(par exemple, le marchand de chaussures 
vend des bottes en hiver, des sandales et des 
espadrilles en été). 


LA FOIRE - A quel endroit se tient la foire ? 
Indiquez-le sur le plan du bourg ou de la 
ville. Le champ de foire est-il grand? Pour- 
quoi? 

Les installations du champ de foire : piquets, 
barrières. à quoi servent-elles? 

Quelle est la date des foires? Combien de 
foires dans l'année? Sur une carte de la 
région, indiquez les autres foires que vous 
connaissez, avec les dates. 

Le bétail : Comment les bêtes sont-elles 
venues à la foire? sur leurs pattes, dans des 
remorques trainées par des autos, en camions. 

D'où viennent les bêtes? Qui les achète? 

Lisez le lendemain dans le journal local ce 
qu'on dit de la foire : le nombre des bêtes 
amenées, les affaires, les prix. 

Les marchands : Ils sont plus nombreux 
que d'habitude. D'où viennent-ils? (peut-être 
saurez-vous le dire rien qu'en regardant le 
numéro et les lettres des automobiles et des 
camions, les lettres ou le nombre indiquant 
le département). 

Comment les marchands s'installent-ils ? 
Comparez avec le marché habituel. Quels 
sont les commerces qu'on ne voit qu'aux 
foires et pas aux marchés? Les «camelots » : 
que vendent-ils ? 

D'où viennent les acheteurs? Quels sont les 
moyens de transport qui amènent des clients 


le matin ? cars, chemin de fer, automobiles, 
carrioles, bicyclettes Sur la carte, essayez 
de tracer des hachures sur tout le pays qui 
est intéressé par la foire. 

Demandez à vos grands-parents ce qu'étaient 
les foires autrefois. Ont-elles toujours autant 
d'importance? Pourquoi cette différence ? 


le que vou deve bien éaouit 


Sur les marchés on peut acheter des légumes, 
de la viande et beaucoup d'autres choses, Les 
foires sont de grands marchés où l'on vend 
aussi du bétail vivant. 


79 


Canclusior 


otre voyage d'exploration est terminé. 

Depuis que nous sommes partis à la 
découverte du monde, nous avons vu bien 
des choses, des montagnes et des rivières, 
des bateaux sur la mer et des avions en vol; 
nous avons regardé les hommes qui mois- 
sonnent le blé ou le riz et ceux qui retirent 
le charbon de la terre ; nous avons comparé 
les images de la ville et celles de la cam- 
pagne. Les compositions en couleurs, les 
photos, les explications ont donné une idée 
de toutes les merveilles de notre terre. 


Nous avons découvert, en le mieux regar- 
dant, ce qui se passe autour de nous ; toute 
l’année, nous avons noté les saisons, la crois- 
sance des arbres, les formes de la lune; 
nous avons essayé de comprendre pourquoi 
l'ombre changeait de place. De tout cela, 
nous avions déjà une idée, mais on ne connaît 
bien que ce que l'on peut expliquer, et le 
livre a seulement aidé à trouver des explica- 
tions. La meilleure géographie, c’est celle que 
l’on fait en regardant attentivement autour de 
soi, en se demandant pourquoi cela se passe 
ainsi. 

Cette géographie-là, vous la continuerez 
pendant les vacances. Si vous avez l’occasion 
de circuler, de voyager, ouvrez les yeux, 
regardez par la fenêtre du wagon, du car; 
comparez les rivières, les montagnes, les 
rivages de la mer aux images de votre livre. 
Mais dans votre village, dans votre ville aussi, 
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il y a toujours à observer. Comment coulent 
les ruisseaux, les rivières? D'où vient ce que 
vous mangez? D'où viennent la toile, le drap 
de vos vêtements? Que de détails à ajouter à 
chacun des chapitres que vous avez étudiés! 

Nous avons découvert aussi, cette année, 
bien des aspects du monde que nous igno- 
rions. Nous avons appris à connaître des pays 
où il fait chaud toute l’année, d’autres où l’on 
vit dans des maisons de neige, les forêts 
interminables où l’on n'avance qu’en coupant 
des arbres et les vastes déserts où l’on ne ren- 
contre aucune herbe pendant plusieurs jours 
de marche. Que le monde est grand et divers! 
Et cependant bien des choses dans ces pay- 
sages nous sont familières. Le sable du désert, 
celui de la plage ressemblent au sable 
qui garnit la cour de l’école ; les ruisseaux 
partout descendent de la montagne vers la 
vallée ; partout les plaines s'opposent aux 
plateaux. Et surtout, si lointains que soient les 
pays, les hommes y ont les mêmes préoccu- 
pations ; ils cultivent la terre pour se nourrir ; 
ils construisent des chemins ; ils tissent des 
étoffes. Fatou du Sénégal va à l’école pour 
apprendre à lire; Nanouk l’Esquimau joue 
avec des petits traîneaux. Ce sont des enfants 
comme vous. Et c’est peut-être la plus belle 
découverte que nous puissions faire : mieux 
on connaît les hommes, plus on se sent capable 
de les aimer quelles que soient leur couleur, 
leurs habitudes, leurs façons de manger ou 
de s'habiller. 
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